
LIE IPIFUIPILIE
otreme AS# DU »DISTRICTwDE ®™ DITSrre
Le Ministère

Série C, Vol. VII, No. 48

des Postes à Ottawa a ututorisé l'affranchissement en numériatire

Vendredi le 1 février 1963

et l'envoi comme objet de deuvienie classe de la présente publication. Prix 5 cents

Editeur: “Le Peuple Enr.”
 

À Montmagny
deux voies d'accès

a l'autoroute
— 2 ronds-points
— Pont sur la Rivière-du-Sud
 

Les autorités gouvernemen-

tales doivent faire connaître

officiellement d'ici quelques

- semaines le tracé définitif qui

sera donné à l’Autoroute

Transcanadienne dans la région

de Montmagny. D’après les der-

niers renseignements que nous

 

Pas de “ facteurs ‘’...

avons pu obtenir à ce sujet,

il ressort qu’un premier projet,

suivant lequel cette autostrade

devait suivre la chaîne de mon-

tagnes qui bordent Montmagny

au sud, a définitivement été

abandonné pour un deuxième
tracé, où les travaux débute-

à moins d'insister davantage !
Dans notre édition de la se-

maine dernière, nous faisions

état d’un communiqué émanant

de la Chambre de Commerce

locale, concernant les résultats
de démarches entreprises pour

doter Montmagny du système

de “facteurs à domicile”.

L'information disait en subs-

tance qu’il était présentement

impossible de penser à instal-
ler un système de facteurs à

Montmagny, non principale-

ment 3 cause d’un manque de

 

points d’arréts, mais bien à

cause du régime d’austérité du

gouvernement fédéral.

Nous recevons a ce sujet le

communiqué suivant du député
fédéral du comté, M. Jean-Paul

Cook:-

A la suite de mon élection

le 18 juin dernier, j'ai entamé
des démarches auprès du mi-

nistère des Postes afin de doter
Montmagny d’un service de li-

vraison postale à domicile. A-

suite à la page 8  

raient au printemps.

‘On sait que cette grande ar-

tère possèdera deux (2) tra-

vées de deux voies chacune,

des frontières de l’Ontario à

Montmagny. De Montmagny

aux frontières du Nouveau-

Brunswick, elle sera réduit à
deux voix simples.

Voies d’accès à Montmagny

Deux voies d’accès seront

construites près de Montmagny

pour relier l’autoroute d’une

part à la ville de Montmagny

et à la route nationale No 2

et d’autrepart aux différentes

routes secondaires du sud du

comté. L’un de ses ronds-

points sera situé à l’extrémité

ouest de la Tième rue sur les
terrains communément appelés

“le Petit Canada” et l’autre,

à quelques centaines de pieds

à l’est de la croisée des che-

mins qui conduisent à Notre-
Dame du Rosaire et au Rocher

de la Chapelle, du, côté sud

de la Rivière-du-Sud.

Tracé de l’Autoroute

De Charny, l’autoroute tra-

versera les terres pour parve-

nir à Montmagny entre l’ac-

tuelle route qui conduit à St-

Pierre et la voie ferrée du

C.N.R,, soit un peu au sud du

cimetière. A l’emplacement du

“Petit Canada”, qui sera du

fait presqu’entièrement expro-

(Suite à la page 5)

M. Paul-D. Normandeau quitte
la Compagnie À. Belanger

Récemment promu à la fonc-
tion de “directeur industriel”

| de la SIG.F. (Société Générale

de Financement), organisme
mixte du gouvernement pro-

vincial et de l’entreprise privée

et formé il y a un an pour
subvenir aux besoins finan-

tiers des industries canadien-

nes-françaises, pour en dévelop-

Per de nouvelles ou pour initier
les industries nécessaires au dé-
Veloppement de la province, M.
Paul-D, Normandeau, gérant
général de la Cie A. Bélan-

ger de Montmagny, quittera
bientôt ses fonctions dans cette
entreprise pour assumer celles
de cette nomination.

| Lors d’une ‘entrevue qu’il
lous accordait à la suite de
l'annonce officielle de sa no-
Mination à la direction de

     
Paul-D. Normandeau

S.G.F. avec MM, Gérard Fil-
lion et Jean-Noel Domey, M.

Normandeau nous informait

qu’il ne laissera cependant la

gérance de A. Bélanger Ltée

que progressivement d’ici quel-

ques mois. M. Normandeau ne
peut préciser pour le moment

qui le remplacera à la tête de

cette importante industrie lo-

cale; le choix de son rempla-
çant revient au Conseil d’admi-

nistration de la compagnie fi-
mancière Corpex, qui acqué-

rait Bélanger, il y a quelques

années,

M. Normandeau est haute-
ment qualifié pour remplir

l’importante fonction qui vient

de lui être dévolue. Ingénieur
professionnel, M. Paul-D, Nor-

mandeau a fait carriére dans

(Suite à la page 56)

  
 

Dans la journée précédant l’ouverture de la session
provinciale, M. Jean-Paul Cloutier, député de Montmagny
signait la formule d’assermentation comme représentant
du comté de Montmagny à la législature provinciale en pré-
sence de l’hon. Daniel Johnson, chef de l’opposition, qui
soulignait à cette occasion la vitalité de l’Association U.N.
du comté de Montmagny.

L'Association la plus importante

du comté de Montmagny
L'Association Union ‘Natio-

nale du comté de Montmagny

compte présentement le nom-

bre imposant de 2,754 mem-

bres, qui ont dûment signé et

reçu leur carte d'adhésion; elle
serait ainsi J’association la
plus importante du comté,

quant au nombre d’adhérents.

Fondée depuis environ un an

et demi, l’association a connu

cette évolution rapide grâce

tout particulièrement à l’activi-
té fébrile de son premier pré-

sident, M. Jean-Paul Cloutier

de St-Paul, qui démissionnait

de sa fonction en octobre der-

nier pour se présenter candi-

dat Union Nationale dans le

comté de Montmagny, lors des

dernières élections mprovincia-

les. La présidence de l’associa-

tion était alors confié à M.
Donat Morin de Montmagny.

L’Association U.N. de Mont-
magny a fortement milité pour

ce regain de démocratisation

qui s’est particulièrement re-
marqué dans le comté au cours

de la campagne électorale. El-

le a grandement contribué au

retour du comté à l’Union Na-

tionale et à la victoire de no-

ire député actuel, M. Jean-

Paul Cloutier, que l’hon. Da-

niel Johnson, s’est déclaré tout

particulièrement heureux de

compter dans les rans des dé-

putés de l’opposition.

 

SAMEDI SOIR:

VENTE DE LA FLAMME DU
CARNAVAL -

C’est samedi soir, à partir

de 6 h. p.M., que les châte-

laines, seigneurs et une armée
de collaborateurs bénévoles

parcourront Montmagny et la

région pour vendre la FLAM-

ME du Carnaval d'Hiver de

Montmagny.

Une somme de $1,000 dollars

$1,000 en prix
sera répartie entre les vingt

personnes heureuses qui ver-

ront soudainement leur FLAM-

me tourner au rouge; il s’agit

de la casser en deux parties

et d’en extraire une petite

CAPSULE, dans laquelle sont

inscrites un mot de passe et

suite à la page 4
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EDITORIAL

Sommes-nous dejà en Etat faciste ?
Par François-Albert ANGERS

Le gouvernement veut étatiser les coopératives d’électricité. Le gouvernement refuse
aux coopératives d’électricité les prix avantareux qu’il consent aux compagnies. Le gouver-
nement nie aux coopératives d’électricité l’avantage du tarif uniforme qu’il prépare pour
les clients de l’Hydro. Le gouvernement dénie aux caisses populaires la possibilité de con-
tribuer à l’expansion économique du Québec autrement que par ie truchement de la société
mixte d’Etat qu’est la Société générale de financement.

Voilà des gros titres sensationnels que
nous aurions dû voir dans nos journaux dits
populaires et censément en lutte contre tout
ce qui est rétrograde. Voilà qui devrait appa-
raître à leurs yeux aussi sensationnel que la
nationalisation de l’électricité, car peut-on
imaginer mesures plus réactionnaires, mesu-
res plus rétrogrades, que celles qui visent à
bloquer l’expansion de ces institutions popu-
laires par excellence que sont les coopérati-
ves.

Sous cet aspect, ce qui se passe actuelle-
ment est scandaleux. Depuis au delà de vingt
ans, en effet, un mouvement de fond est a-
morcé pour que nos caisses populaires, deve-
nues ce que nous avons de plus puissant au
Canada français, puissent utiliser leurs capi-
taux autrement que pour financer les gouver-
nements et les municipalités, alors que l’ex-
ploitation de nos ressources est abandonnée
aux capitaux étrangers, Les dispositions lé-
gales d’une ancienne loi ne le permettaient
pas; et depuis pas loin d’une dizaine d’années
je pense, le désir des coopérateurs, de faire a-
mender cette loi, a piétiné devant le désir de
l’ensemble du mouvement coopératif d’en pro-
fiter pour effectuer une refonte générale de
la législation coopérative, puis devant les ter-
giversations de nos mécanismes gouverne-
mentaux et parlementaires.

Intervention abusive
Il y a eu aussi, en ce qui concerne les cais-

ses populaires, la prudence, en bonne partie
légitime et certainement très compréhensible
des dirigeants, d’éviter des engagements pré-
maturés dans des domaines risqués. Mais il
est clair que cette fois-ci, l’absence de dispo-
sitions appropriées dans le nouveau projet no
8 sur les caisses d’épargne et de crédit résul-
te d’une intervention gouvernementale abu-
sive. Du moins est-ce clairement ce que nous
dit la nouvelle de La Presse du 25 janvier.
Quand on sait déjà par ailleurs que dans une
loi de la dernière session, le gouvernement a
autorisé les caisses populaires à acheter des
actions de la Société générale de financement,
on comprend malheureusement trop bien ce
qui semble se passer: la main-mise, par le gou-
vernement, aux seules fins de sa politique,
sur les fonds disponibles dans une entreprise
d’initiative privée, et coopérative au surplus.
A ces fing, on refuse de permettre un amen-
dement attendu depuis un quart de siècle et
qui permettrait à nos caisses d’étendre 'ibre-
mentleur action, de leur propre initiative, et
sous le contrôle de leurs propres membres,
qui sont le peuple du Canada français.

Si cela ne doit pas être revisée en comité,
il ne restera à mon sens aux caisses qu’une
seule issue: refuser de souscrire aux titres de
la Société de financement. Car cela, en dépit
du caractère ennuyeux de paraille décision,
devient affaire de bien commun. Il est indis-
cutablement de bien commun, que l’Etat ne
erée pas ses organismes d’initiative économi-
que pour embarrasser, mais bien pour étayer

l’initiative privée ou pour la compléter. Et ce-
la devient totalement indiscutable quand Pi-
nitiative privée en cause est coopérative, c’est-
à-dire essentiellement et sainement populai-
re et démocratique. Au surplus, l’attitude gou-
vernementale en l’occurence devient d’autant
plus odieuse que par le truchement de la So-
ciété généra'e de financement, les capitaux
du secteur coopératif se trouvent détournés,
seront en grande partie détournés, vers l'ai-
de au secteur capitaliste. Je veux étre bien
compris: je ne me scandalise pas de l’initia-
tive capitaliste. J’admire la largeur d’esprit
des coopératives qui, dans l'intérêt de l’en-
semble de la collectivité canadienne-françai-
se, consentent à collaborer avec le gouverne-
ment même si leurs fonds doivent aider des
entreprises capitalistes. MAIS QU'ON IN-
TERDISE ENSUITE AUX CAISSES DE
POURSUIVRE LIBREMENT LEUR PRO-
PRE DEVELOPPEMENT EN LES EMPE-
CHANT D’UTILISER ELLES-MEMES LA
FORMULE DE LA COMPAGNIE POUR E-
DIFIER LEURS SUPER-STRUCTURES OU
POUR S’ADJOINDRE PAR DES PRISES DE
CONTROLE DES ENTREPRISES DEJA
EXISTANTES, IL N’Y A PAS ENCORE U-
NE FOIS AUTRE CHOSE A DIRE QUE
SCANDALE!

Esclaves de PEtat
Notons, au surplus, que par ce procédé

on interdit à notre plus puissante organisa-
tion financière, parce que coopérative, ce que
n’importe quelle entreprise de finance étran-
gère fait actuellement et peut faire n'importe
quand en venant s’installer dans Québec et
en s’organisant selon notre propreloi des com-
pagnies. En somme, voilà nos coopératives
esclaves de l’Etat, parce qu’elles sont à nous,
le peuple. Qui a osé dire qu’il ne faut pas
craindre de se fier à l’Etat, parce que l’Etat
est l’un des nôtres? Il est vrai que le prover-
be a dit depuis longtemps qu’on n’est jamais
aussi mal servi que par les siens!

Précisons le débat. Dans la nouvelle loi
des caisses d’épargneet de crédit, l’article 82
ne permet aux caisses d’acheter aucune sorte
d’actions (sauf celles de la SGF en vertu de
la loi de cette société), ni d’autres obligations
industrielles ou financières que celles des as-
sociations coopératives, ou fédérations de
coopératives. En somme, la même politique
que celle de Duplessis, qui protège le secteur
capitaliste contre toute intrusion coopérative
dans le secteur capita'iste. Bien plus, avec la
combinaison de la SGF, on tend plutôt à sai-
gner le secteur coopératif pour détourner u-
ne partie de son énergie au profit du secteur
capitaliste.

Or les dispositions légales actuelles cons-
tituent une entrave insupportable à l’épa-
nouissement de l’activité des caisses. Il leur
devient impossible de créer, par voie de socié-
tés par actions dont el'es peuvent contrôler
les actions et, aussi, en offrir au public, les

(Suite à la page 7)

 
 

On en parle,
en VILLE...

par Réal LABERGE      
Montmagny jouira de deux amples voies d’accés a I’Au-
toroute Transcanadienne, à moins que l’on change en-
core d’idée.….! Le tracé actuel prévoirait un rond-point
sur l'emplacement du petit “Canada”, un tunnel sous
la voie ferrée du CNR, un pont sur la Rivière du Sud
et un second rond-point à la croisée des chemins du
Rosaire et du Rocher-de-la-Chape!le.

0

CK BM, notre poste de radio local, célèbre aujour-
d’hui son 9iéme anniversaire; toutes nos félicitations;
et tout particulièrement pour cette 9iéme année, ou
CK BM a amélioré grandement son service: antenne
de 300 pieds, poste-relai à Ste-Anne de Beaupré, puis-
sance augmentée à 1000 watts et bientôt unité mobile.

0

Québec-Téléphone a commencé à attribuer les nouveaux
numéros de téléphone qui entreront en vigueurle 2 juin,
avec le nouveau système automatique; les numéros se-
ront entièrement composés de chiffres; d’abord le code
indicatif pour Montmagny 248, qui sera suivi de quatre
autres chiffres. Nous désirons souligner la bonne pensée
de Québec-Téléphone de redonner autant que possible
aux maisons d’affaires, leurs anciens numéros: ainsi le
numéro actuel du Journal Le Peuple, qui est 533, de-
viendra 248-0533.

0

C’est samedi soir, a partir de 6 h. p.m., que les Châtelai-
nes, seigneurs et autres collaborateurs du Carnaval vi-
siteront nos foyers pour vendre la “Flamme” du Car-
naval. Prix de chaque “Flamme”: $1.00. Une somme de
$1,000 sera attribué entre les 20 heureux possesseurs
d’une flamme BLEUE. CKBM radiodiffusera la remise
des prix à 11 h. p.m.

0

Dimanche après-midi, grande parade et arrivée de Vol-
au-Vent; le tout sera suivi de danses populaires autour
du Palais de Glace, dans la cours de l’École Beaubien.

a

Le Carnaval “Spatial” des Jeunes est lui aussi en pleine
période d’activités. Vendredi soir et samedi dernier, des
centaines de jeunes aux costumes les plus bizarres, en-
touraient le BonhommeSpatial au sous-bassement de l’é-
glise St-Thomas et à l’Ecole Beaubien. La vente du Bon-
homme Spatial a rapporté $850.00, mais la bienveillante
collaboration de nombreux organismes sociaux de Mont-
magny portera le budget du Conseil des Loisirs à $1,500
qui seront distribués en prix et récompenses de toutes
sortes, au cours du Carnaval Spatial.

0

 

De nouveau, ce soir, le Bonhomme Spatial et ses cen-
taines de joyeux lutins, parcourront nos rues pour an-
noncer les activités de la fin de semaine: Féte des en-
fants, samedi, 4 9.30h. a.m., 4 Ecole St-Thomas et s0i-
rée récréative des adolescents et jeunes travailleurs, sa-
medi soir, & "Ecole Beaubien. .

a

Vu que la présente semaine est tout spécialement dé-
diée au Hockey Mineur par tout le pays, nous vous invi-
tons instamment à suivre la devise du mouvement:
“N’ENVOYEZ PAS VOTRE ENFANT SEUL A L’A-
RENA, ACCOMPAGNEZ-LE.

D Il semble bien que depuis quelque temps nous soyon
abonnés.... aux tempétes de fin de semaine. Espérons
que le coup dur de la semaine dernière était-le dernie
de la série!
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DECES
 

M, Joseph NADEAU

Au Foyer d'Youville de

Montmagny, le 14 janvier, a

l’âge de 73 ans est décédé,
M. Joseph Nadeau époux de

Dame Angéline Nadeau.

Les funérailles ont eu lieu,

jeudi le 17 janvier, à 9 hres,

à l’église St-Thomas de Mont-

magny.

La direction funéraire a été,

confiée à la Maison Marcel

Ruelland, 32, rue de la Fabri-

que, Montmagny.

M. Eddy BOULET

A Montmagny est décédé le
23 janvier à l’âge de 57 ans

et 3 mois, M. Eddy Boulet,

époux de Dame Julia Gagné.

Outre son épouse, il laisse

dans le deuil: sa belle-mère,

Mme Vve Edouard Gagné; ses
enfants: Marcel, Roland, Mme
J.-Guy Labonté (Jeanne), J.-

Yves, Ghislaine, Jeannine,

Raymond, Gisèle, Michel et

Marielle Boulet.
Il laisse également bon nom-

bre d’autres parents et amis.
Les funérailles eurent lieu

le 26 janvier, en l’église St-

Thomas de Montmagny.
La direction funéraire avait

été confiée à la Maison Lau-
rent Normand, 26 rue St-Louis,

Montmagny.

M. Charles-Omer BERNIER

A l'Hôtel-Dieu de Montma-

gny, le 25 janvier, est décédé

M. Charles-Omer Bernier, shé-

rif pour le district de Mont-

magny. Il était âgé de 44 ans.

Le défunt laisse pour pleu-

rer sa perte, son épouse née

Pauline Carignan et ses trois

enfants: Raymond, Gilles et

Claude.

Un nombre considérable de

parents et amis lui survivent.

Les funérailles ont eu lieu,

mardi le 29 janvier, à l’église

St-Thomas de Montmagny et

l'inhumation suivit au cimetiè-

re paroissial.
La direction des funérailles

a été confiée à la Maison Mar-

cel Ruelland, de Montmagny.

M. Lucien FISET

Au sanatorium de Ste-Ger-
mainede Dorchester est décédé

le 24 janvier à l’âge de 46
ans, M. Lucien Fiset fils de M.

et Mme Albert Fiset de St-

Pierre de Montmagny.

Outre son père et sa mère il
laisse dans le deuil: ses frè-

res et soeurs: Arthur, Chs-Eu-

gène, Odilon, Léopold, Mme

Roland Cloutier (Gemma), d’Ot-

tawa, Mme Philippe Gérard

(Colette), de St-Louis de Pin-

tendre, et Mlles Anita Fiset.

Il laisse également d’autre

parent et amis.

Les funérailles eurent lieu

mardi le 29 janvier, en l’église

de St-Pierre de Montmagny.

La direction des funérailles

‘avait été confié à la Maison

Laurent Normand, de Montma-

gny.

Aux familles que ces deuils
affligent, nous offrons nos plus

sincères condoléances.
 

BOUCHERIE — EPICERIE

MARTIN BELANGER
Rue St-Ignace, Tél: 811

à 300 pieds du Rond-Point

ouverte tous les soirs jusqu’à 9 h. et le vendredi à 10 h.

Stationnement pour 50 automobiles

 

 

École de Métiers
de Montmagny
EXAMEN SEMESTRIEL

 

(Janvier)

lè METIERS

Section “A”

Beaudoin, Jules 86.3%

Ouellet, Adrien ..……….……….76.1
Chouinard, Rosaire .......... 74.1

Caron, André .

Duval, Ghislain ................ 72.

Section “B”

Duchesneau, J.-Claude ... 85.2%

Giasson, Roger ................ 78.8
Laflamme, Lionel ..........7.3

Gamache, Yvon ........... 75.3

Gagné, Denis (G) ........... 73.7

Section “C”

Morin, Jean ...............

Rivard, Clément
Langevin, Jean-Guy ………76.8

Morin, Lionel76.

‘Messervier, Raymond ...... 75.4

 

2è METIERS

Section “A”

Cadrin, Jean ............... 86.4%

‘Avoine, Clément ............. 75.7

Bérubé, Roger ..........75.7

Fournier, Germain ........ 72.8

Corriveau, Fernand ....... 71.8

Section “B”

Marier, Jean-Guy .......... 87. %

Ouellet, Glorien ..............80.2
St-Pierre, Vital ............. 80.2

Tardif, Clément ................ 77.5

Mercier, Gilles ................. 74.1

PREPARATOIRE

Marquis, Jean-Marc ........ 77.6%

Martineau, Noel ............. 76.1

Despres, Claude ............... 75.5
Morin, Raynald ............... 73.8

Gaudreau, Martin ............73.7

1é¢ SPECIALISATION

Ouellet, Jacques

(Rousseau, André vu

‘Bolduc, YVeses
Buteau, Armand

Gamache, Fernand71.4

 

2e SPECIALISATION

St-Onge, Jean-Claude ..... 88.2%

Deladurantaye, L. ........80.5

‘Gagné, Robert ............. 79.2

Nicole, Conrad ............78.4

‘Masson, Georges .............. 75.7

 

 

La Compagnie MOR|N &
 

SERVICE 
  POUTRES @ CANALES @ PLAQUES

FABRIQUE SUR SPECIFICATION

FER DE STRUCTURE— ACIER D’ARMATURE

D'INGENIEUR

60, 4e AVENUE, MONTMAGNY

Fils Limitée
Sons Co. Ltd.

Fermes triangulaires (truss)

SSS
Chevrons — (joists)

Plaques d’acier — coupées

CASIER POSTAL
P. O BOX

 

CHARGE

TELEPHONE
PHONE 338

490  
 

A l'intention des ruraux

Si ça peut

vous aider
par

Louis-Joseph Pigeon, m.p.,
secrétaire parlementaire du

ministre de 1’Agriculture

du Canada

La semaine dernière, j’atti-

rais votre attention sur l’exis-

tence de la Société du crédit

agricole, dont l’objectif prin-

cipal est de vous fournir le

crédit voulu pour mener à

bien l’exploitation de votre fer-

me.

Quel genre de garanties faut-

il pour bénéficier de ce crédit?

Il existe à ce sujet deux sti-

pulations décrites dans la Loi

sur le crédit agricole de 1959.

En vertu de la Partie 11 de

la Loi, vous pouvez emprunter

sur la garantie foncière seule-
ment un montant n’excédant

pas le moindre de 75% de la
valeur estimative ou $20,000

pour une seule et même entre-

prise agricole.

En vertu de la Partie ILI,

vous pouvez emprunter sur la

garantie foncière et vos biens
meubles. Ce dernier emprunt

intéresse particulièrement ceux

d’entre vous qui décident de

se lancer en agriculture avec
un capital limité. Il est en ef-

fet conçu de façon à fournir

tous les besoins en crédit à

long et moyen termes aux

jeunes cultivateurs (de 21 à 45

ans exclusivement) qui ont les

aptitudes et l’expérience vou-

lues, mais peu de moyens fi-

nanciers.

Les préts accordés en vertu

de la Partie III ne peuvent

toutefois excéder le moindre

de $27,500 ou 75% de la va-

leur totale du bien-fonds, du

troupeau de base et des instru-

ments aratoires nécessaires à

l'exploitation de la ferme of-

ferte en garantie.
Tout prêt consenti en vertu

de la Partie III compte deux

points importants. Le premier

point autorise la Société à sur-

veiller votre exploitation agri-

cole et à vous conseiller au

besoin, jusqu’à ce que le solde

du prêt ait été réduit à 65%
de la valeur estimative «des
biens offerts en garantie.

Le deuxième point a trait à
l’assurance-vie dont l’agricul-

teur peut disposer par l’inter-

médiaire de la Société, exigée

pour tous les prêts et pour un

montant égal au solde normal

du prêt.

Ces deux points présentent

un intérêt particulier. Æs vous

offrent une aide valable dans

la gestion de votre ferme et

vous procurent ainsi qu’à votre

famille des assurances supplé-
mentaires qui représentent une

protection maximum et un ris-

qué minimum dans vos projets

d’expansion.

En vous aidant à atteindre
les objectifs pour lesquels vous

empruntez, la Société montre
qu’elle ne veut pas vous laisser

vous débrouiller tout seul; du

même coup, elle fait preuve
d’un véritable intérêt dans la

réalisation du but que vous
poursuivez: l’augmentation de

vos revenus et le relèvement

de votre niveau de vie.

Bien entendu, l’assurance-vie

sur votre emprunt prévoit le

remboursement intégral du

prêt advenant par malheur vo-

tre décès — si bien que votre

famille sera entièrement pro-

tégée, quoi qu’il arrive.
La disposition de la Loi sur

l’assurance-vie n’est pas obli-

gatoire à l’égard des prêts au-
tres que ceux de la Partie III,

mais elle est également vala-
ble pour tout emprunteur qui

désire s’en prévaloir. A mon

avis, cette forme de protection

peut être très utile, quel que
soit le genre d’emprunt.

Depuis son établissement en
1959, la Société a accordé des

emprunts servant à l’acquisition

d’autres terres, la construction

ou la modernisation des bâti-

ments de ferme, l’achat de bé-
tail et d’équipement agricole

nécessaire, l’achat de chaux,

d’engrais et de semence pour

l’établissement de cultures per-
manentes, même à la consoli-

dation ou la libération de cer-

taines dettes.

De nouveau, en octobre der-
nier, des amendements ont été

apportés à la Loi du crédit a-
gricole de manière à donner

encore plus d’ampleur au tra-

vail de la Société.

Ma chronique de la semaine

prochaine traitera de ces ré-
centes modifications dont cer-

tains d’entre vous seront peut-

être appelés à bénéficier.

 

LE JOURNAL EST AUJOUR-

D'HUI L'UNE DES PLUS GRAN-
DES FORCES SOCIALES DU
MONDE.

 

 

CEST LE TEMPS D’ACHETER OU
DE VENDRE VOTRE PROPRIETE

COMMERCE,etc.

Prêt en 1ère et Z2ième Hypothèque.

Les Immeubles Montmagny Enr.
Rue du Quai Montmagny

Québec Tél.: MA 3-4331
Tél: 936

 

           Pour vos placements d'argent
En actions - obligations ou fonds mutuels

Consutez sans obligation de votre part notre représentant autorisé

Jacques Gaudreau
18, rue Collin — Tél.: 778wW — Montmagny, P.Q.

L. G. Beaubien & Cie Ltée
 

70, rue St-Pierre Québec  
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Campagnedu...
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BERTHIER

$10.00

La Municipalité de Berthier.
$5.00

Mme Napoléon Mercier.

$3.00

Mgr Albert Painchaud.

$2.00

M. le chan. Gérard Gariépy,
M. Rosario Bilodeau, Mlle Hé-

lèna Bossé, M. Ovide Boucher,

M. Emile Mercier, M. P.-Eug.
Mercier, M. J.-B. Talbot

CAP ST-IGNACE

“ $25.00

La Municipalité de Cap St-
Ignace.

$5.00

M. Napoléon Caron.
$2.00

Cercle des Fermières, M. Ca-

mille Couillard, Edouard De-

la durantaye et Fils, M. Gé-

rard Fortin, M. Roch Fortin,

M. l’abbé Joseph Hudon, Mme

J.-Alphonse Bélanger, M. Réal

Bélanger, M. J.-Henri Bernier,

Mlle Marie-Rose Bernier, Mme

Paul Bernier, M. Charles Bo-
seret, M. Alfred Caron, M. Geo.

Caron, M. Lucien Caron, M.

Ulric Fournier, M. Emile Fran-

coeur, M. Jean-Paul Gagné,

M. Amédée Gamache, M. Hec-
tor Gamache, M. Gérard Gui-

mond, Mme Léonard :Guimont,

IM. Narcisse Leblanc, M. Wil-
frid Lemieux, M. Emile Mé-

thot, M. Léon Richard, M.

Amédée St-Pierre, M. Maxime
St-Pierre, M. Alfred Théber-

ge, M. Dechamplain Thibault.

$2.00

ILE AUX GRUES
$10.00

Conseil Municipal.

$2.00

M. l’abbé J.-Paul Boulanger,

M. Freddy Masson, ‘Grosse-Ile.

LAC FRONTIERE
$2.00

Municipalité du Lac Fron-

tière.

N.-DAME DU
$2.00

M. l’abbé Liguori Lemieux,

M. Elzéar Bélanger, M. Emile

Collin, M. Joseph Côté, M.

Joseph Fournier, M. Hector

Gaudreau, M. Joseph Morin,

M. Cajétan Noel, M. Philippe

 

 

 

JE SUIS UN DE
VOS VOISINS

RENE

 

  

 

  
L’assurance-vie

est ma profession

Puis-je vous être utile?

Ls-P. Fortin
C.P. 1033 Tél.: 960

Montmagn
SUN LIFE DU CANADA

Noel, M. David Théberge, M.
Emile Mercier.

STE-APOLLINE

$2.00

La Municipalité de Ste-A-
polline, M. L. Guimont.

STE-EUPHEMIE

$25.00

Conseil Municipal.

$2.00

M. Willie Bolduc, M. Willé

Comeau, M. Emile Noel.

ST-FABIEN

$10.00

Conseil Municipal.
$2.00

Mme Valérien Bélanger, M.

l’abbé Loyola Caron, M. Al-

bert Carbonneau, M. Rosario

Fortin, M. Alfred Lemelin,

Mme Davila Royer.

ST-FRANCOIS

$15.00
Conseil Municipal.

$5.00

Société Coopérative Agricole

“de St-François.

$2.00

M. Alphée Blais, M. Adélard

Bonneau, M. P.A. Boulet, M.

J.-Xavier Buteau, Con. de N.-

Dame, M. Jacques Dumas, M.
Jos. ‘A. Dumas, M. Albert Noel,

M. Antonio Fiset, La Cie À. Ga-

rant et Fils, M. Oscar Garant,

M. Athanase Gaulin, Dr Lu-

cien ‘Gervais, M. Sarto Jean,

M. Antonio Lamonde, M. Eva-

riste Lamonde, M. Gérard La-
monde M. Laurent Lamonta-

gne, M. Ernest Lavoie, Mlle

L. Marceau, M. Jean-Paul Mo-
rin, M. Joseph L. Morin, M.

Richard Morin, M. Solfrid Mo-
rin, M. Agénard Picard, M.

Anatole Roy, M. Clément Roy,

M. Jean-Paul Simard, M. Léo-
pold Théberge.

“LE PEUPLE”

$5.00

Conseil Municipal.

STE-LUCIE
$5.00

M, J.R. Corriveau.
$2.00

M. L. Philippe Bertrand, Cou-

vent de Ste-Lucie, M. Antonio

Falardeau.

$50.00

Conseil Municipal .

$10.00
M. Raymond Blais.

$5.00

M. Paul-Omer Blais, M. J.-
Paul Cloutier. M.P.P.

$2.00

M. Gaston Blais, Mme Jo-
seph Ed. Blais, M. Ferdinand

Blais, M. Albert Chabot, M.

Eugéne Chouinard, Mme Mau-

rice Cloutier, M. Elzéar Dubé,

M. William Flemming, Dr Geor-

ges Gervais, M. l’abbé Robert

Hudon, M. Antonin Nicole, M.

Paul Proulx, M. Alphonse Tal-

bot.

ST-PIERRE

$25.00
Conseil Municipal.

$5.00

M. Léopold Cloutier.

$3.00

M. Léandre Picard.
$2.00 .

Mme Jos. Baillargeon, M.

Sylvio Blais, Mme Joseph Bouf-

fard, M. Eugène Caron, M. Tho-

mas Caron, M. Bernard Casault,
Mme Gabrielle Cloutier, M.

Jean J. Cloutier, M. Moise

Cloutier, M. Maurice Delagra-

ve, M. Arthur Fiset, M. Lionel

Fortin, M. Philippe Gagnon, M.

Raoul Gaudreau, M. l’abbé L.

G. Paquet, M. Jos. L. Picard,

 

 

Vente de la...
(suite de la page 1)

les instructions requises pour

obtenir l’un des prix variant

entre $250 et $25.00. La pu-

blication des noms des ga-

gnants sera assurée par une

émission spéciale du poste

CKBM, a partir de 11 h, p.m.

Les “flammes” seront ven-

dues cette année au même prix
qu’'aux années précédentes, soit

$1.00 par chandelle; étant don-

né que les boîtes contiennent

ordinairement deux chandelles,
le prix de chaque boîte revient

done à 82.00. On sait que la

vente des “flammes du Car-
 

M. Alexandre Proulx, M. Zo-
tique Proulx, M. (Alexandre
Roy, M. Rolland Samson, M.

Marcel Samson, M. Wilfrid
Samson.

Vendredi le 1 février 1963

naval” constitue le principal
revenu du Carnaval d’Hiver et

sert de base à l’attribution
porportionnelle de votes acquis
pour chacune de nos quatre
châtelaines d’après le montant

de ventes rapporté par sa sei-

gneurie, lors du couronnement
de la Dame de Montmagny.
C’est ainsi que plus une châ-

telaines voit ses supporteurs
acheter de sa seigneurie un
plus grand nombre de “flam-

mes”, plus elle accroit ses

chances de remporter les trois
votes qui lui mériteront le ti-
tre envié.

Souscrivons donc généreuse-

ment au Carnaval de Mont-
magny, tout en accumulant les

chances de gagner l’un des vingt

prix en argent d’une sommeto-
tale de $1,000 et tout en col-

laborant également à l’élection

de la châtelaine de notre choix.
 

 

 

CKBM
Un sensationnel programme-concours

Les Figures de [Histoire
du Canada Francais

présenté par

WAMPOLE
à 9.10 a.m.

lundi-mercredi-vendredi.

Pour de plus amples informations écoutez CK BM   
 

  
 

  

 

 
 

6, rue du Peuple
MONTMAGNY

x IL VOUS FAUT DES CIRCULAIRES ?

* Quelque évènement social se prépare ?

% Vous avez ur travail d’impression pour

lequel vous cherchez des idées nouvelles ?

alors pas un instant a perdre

 

m VOTRE PAPETERIE
commence à s’ébuiser?

rendez-vous à

l'Imprimerie “LE PEUPLE"
Venez au plus tôt ou

TELEDHONEZ A 533

xxxx et Pon passera vous voir
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À Montmagny...
(Suite de la page 1)

prié, sera érigé une voie d’ac-

cès large de 100 pieds; cette

rampe d'accès doit effectuer

une légère courbe en direction

nord-est pour rejoindre la

route nationale No 2 et la ville

de Montmagny, un peu à

l’ouest du garage Dallaire.

De ce rond-point, à l’extré-
mité ouest de la Tième Rue,

l'autoroute passera en arrière

du secteur des industries de
Montmagny pour enjamber la

Rivière-du-Sud à environ un

demi-mille de la traverse du

Chemin de Fer. Nous ne possé-

dons pour l’instant aucune don-

née sur la structure du pont

qui devra y être aménagé, étant

donné que l'autoroute doit être

convertie de quatre voies à

deux dans les environs de

Montmagny.

Sur la rive sud de la Ri-
vière-du-Sud, un second rond-

point doit être construit pour

permettre la liaison avec les

différentes routes qui s’y re-

joignent. Il doit être situé un

peu à l’est de la croisée des

chemins de Notre-Dame du Ro-

saire et du Rocher de la Cha-

pelle.

De ce deuxième rond-point,

le tracé se dirigerait vers le

nord-ouest pour passer au sud

de la Rivière du Bras St-Ni-

colas et continuer ensuite vers

Cap St-Ignace en longeant la

chaîne des Montagnes. Comme

mous le disions antérieurement,

l'autoroute n’aura plus à ce
moment que deux voies sim-

ples jusqu’aux frontières du
Nouveau-Brunswick.  

Barn-Dance a St-Francois, le 2 fév.
“Samedi soir, le 2 février,

au “Rendezvous des Copains”,

une soirée type “Barn-Dance”

sera organisée en hommage

à la duchesse Simonne 1ère, du

Festival de l'O.T.J. de St-Fran-

çois Inc.

“Deux orchestres, soit de

musique moderne et canadien-

ne, ajouteront de la “couleur”

à cette soirée où la chemise

sport pour les hommes et la

jupe pour les dames seront

dans le “ton”. .

“Alors encourageons le Fes-

tival de St-François qui est la

pierre angulaire de l’Oeuvre

des Terrains de Jeux”.

 

A Cap St-Ignace

Grande souscription
Présentement à Cap St-I-

gnace, il se fait une grande

souscription au profit du ter-

rain de jeux O.T.J.

Tous et chacun sont invités

à souscrire généreusement.

Tous ceux qui donneront un

 

M. Paul-D.
(suite de la page 1)

l’industrie, notamment chez

Eagle Pencils à Drummond-

ville. Outre la gérance de Bé-

langer-Defrostomatic, il était

administrateur de la Corpora-

tion d’Expansion (Financière,

de la Campagnie d’Assurances-

Vie du St-Laurent, de Henri
Vallières Ltée. Il a également

occupé les fonctions de prési-
dent-général de l’Association

Professionnelle des Industriels,

de président de la Chambre de

Commerce de Drummondville,

et de directeur du Conseil d’O-
rientation Economique de la

Province.

Il est indubitable que son

départ constitue une grande
 

dollar et plus, auront droit

au tirage de magnifiques prix.

Ceux qui donneront plus de
$5.00, verront leur nom s’ins-

crire au tableau des généreux

donateurs, qui se trouve dans

le chalet des sports.

Encourageons nos responsa-

bles, en répondant avec em-

pressement à cette invitation.

C’est l’affaire de tous, puis-

que tous, jeunes et moins jeu-
nes aiment se récréer. F.S.

 

perte pour Montmagny, où sous

ses initiatives la compagnie

Bélanger procédait graduelle-

ment à la formation d’un com-

plexe industriel des plus fa-
vorables pour l’économie de

notre région. Nous lui trans-

mettons nos meilleurs voeux

dans ses fonctions nouvelles,

qu’il remplira certainement au

meilleur intérêt de notre grou-

pe ethnique et de la province.

 

LE JOURNAL EST

AUJOURD'HUI L’UNE DES

PLUS GRANDES FORCES

 

 

MONTMAGNY

Le 13 janvier est née Clémence,

fille de M. et Mme Robert Labon-

té, né Alma Malenfant. Parrain et

marraine M. et Mme Romuald Ma-

lenfant, oncle et tante de l’enfant.

Porteuse Mile Eliane Malenfant,

tante de l'enfant.

STE-PERPETUE

Le 17 janvier est née France,

fille de M. et Mme Paul Santerre.

Parrain et marraine M. et Mme Jo-

saiphat Bélanger, grands-parents de

l’enfant. Porteuse ‘Mlle Jacqueli-

ne Bélanger, tante de l’enfant.

ST-EUGENE

Le 20 janvier est née Marie, Ja-

cinthe, Lucille, fille de M. et Mme

Paul-Aimé Caron. Parrain et mar-

raine M. et Mme Robert St-Pierre

oncle et tante de l’enfant.

Le 20 janvier a été baptisé Jo-

seph, Sylvain, Michel, fils de M.
et Mme Henri St-Pierre, née Irè-

ne Labbé. Parrain et marraine M.

et Mme Gérard Labbé, grands-pa-

rents de l’enfant. Porteuse Mlle
Thérése Labbé, tante de 1’enfant.
ST-FABIEN

Le 21 janvier a été baptisée Ma-
tie, Sylvianne, fille de M. et Mme

Joseph Bélanger, née Paulette Guil-

lemette. Parrain et marraine M. et

‘Mme Paul-Emile Mercier,. oncle et

tante de l’enfant,
'ST-AUBERT

Le 16 janvier est née Marie,

Claude, Thérèse, fille de M. et Mme

Jean-Paul St-Pierre. Parrain et
marraine M. et Mme Philippe St-

Pierre, oncle et tante. Porteuse

Mme Gustave Fortin, grand-mère.
Le 22 janvier est né Paul-André,

  

| Avis de Naissances

  

fils de M. et Mme Raymond Jean.

Parrain et marraine M. et Mme

Jacques-Henri Bernier, oncle et

tante. Porteuse Mlle Nicole Des
chênes, tante de l’enfant,

ST-JEAN PORT-JOLI

Le 21 janvier a été baptisé Mare

fils de M. et Mme Rodrigue Bélan-

ger. Parrain et marraine M. et

Mme Albio Bélanger, grands-pa-

rents, Porteuse Mlle Réjeanne Fra-

ve, tante.

Le 22 janvier est née Claire, fil-

le de M. et Mme Marc Deschénes
Parrain et marraine M. et Mme

Mare Gauvin, onde et tante de

l'enfant. Porteuse Mme Mare Des-
chênes, maman de l'enfant.

ST-PAMPHILE

Le 15 janvier est né Francis, fils

de M. et Mme Lionel Pelletier.
Parrain et marraine M. et Mme

Alfred Pelletier, grands-parents de

l’enfant. Porteuse Mme Henri-Ls
Blanchet, grand-mère,

Le 20 janvier est né Jean-Pier-

re, fils de M, et Mme Léo Anctil.

Parrain et marraine M. Alain Ane-

til ,frére, Mlle Maryse Anctil, soeur

Porteuse Mme Léo Anctil, maman
du bébé.

STE-LUCIE

Le 20 janvier est né Joseph, Gé-

rard, Jean-Noel, fils de M. et Mme
Rolland Lachance, née Rita Robin.

Parrain et marraine M. et Mme Gé-

rard Lachance, oncle et tante de

l’enfant. Porteuse Mile Alice La-

chance, cousine de l’enfant.

Le 20 janvier a été baptisé Jo-
seph, Rémi, fils de M. et Mme For-

tunat Lacasse. Parrain et marrai-

ne M. Jean-Marie Lacasse, Mlle

Louisa Lacasse, oncle et soeur de
l’enfant.
 

Es) IMPERIAL

 

 

a le plaisir d'annoncer la nomination de

M. Benoit Morin
comme agent Impérial

POUR MONTMAGNY ET LA REGION 
M. Benoit Morin

Pour un service rapide et pour vos besoins en:
@ HUILE À POELE @® HUILE DIESEL
® HUILE A CHAUFFAGE @ GAZOLINE ESSO
@ SYSTEME DE CHAUFFAGE et ESSO EXTRA

CONSULTEZ BENOIT MORIN
Agent Esso Impérial

Riviere-du-Sud (Coté Nord) Montmagny
AGENT

Esso
IMPERIAL

TELEPHONE:
Résidence: 999

138

 

 

  

Bureau:

 

    

QUI S'Y CONNAÎT EXIGE IMPERIAL  
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| Annonces
A VENDRE

Portes pliantes brunes, beiges,

grises, blanches, 32 pouces, 38

pouces, 48 pouces, à partir de
$12.95. Aussi tringles à rideaux

de 13 po. à 222 po.
Appareils Domestiques Enr.

127, rue St-Jean-Baptiste

Tél: 141 Montmagny.
JN.O.

—

 

VELLA STE-THERESE

Apprécierait toute personne dé-

sireuse de se reposer, pour en
faire un chez-soi. S’adresser à:

Villa Ste-Thérèse, 21 rue St-

Jean-Baptiste, Montmagny, Tél.:

1818.
18/1/63-3fs.
 

MAISON A VENDRE

Propriété de deux logements;

très propre, incluant garage et

gazon; située au No. 66, Tième
rue, Montmagny; conditions a-

vantageuses pour couple dési-

rant faire un bon revenu ou un

ben placement; pour information

seulement, s’adresser à Tél: 541,

Montmagny.
18/1/63-3fs.
 

NECESSITONS QUELQUES

BONS HOMMES pour vendre

nos 225 produits garantis dans

territeire exclusif. Commission

45% - spéciaux économiques -

primes; expérience pas nécessai-

re. Valise $25.00; peut être re-

tournée pendant période d’essai

de 30 jours. JITO, Dépt. 20, 5130
St-Hwbert, Montréal.

 

A VENDRE

Camionnette Station-Wagon 1958

PDedge, s’adresser a:
Léopold Fournier,

9¢ Rue, Tél: 1108.
25/1/21s.

classitiees|
A LOUER

Outils électriques de marque
“Stanly”, reconnue de la plus

haute qualité; pour bois et fer,
ainsi qu’outils manuels de toutes

sortes et accessoires d’utilité.

Les Appareils Domestiques Enr.
127, St-Jean-Baptiste, Montma-

gny, Tél: 141 et 868.
 

MAISONS A VENDRE
Résidences et poste commercial.

Rue St-Jean-Baptiste; Rue Col-

lin; Rue St-Ignace; Des Erables

Nord; St-Magloire Nord; Ru:

St-Louis; Rue du Quai.

Hébert & Dolan, notaires,

86, rue de la Gare,

Téléphone: 1001.
18/1/63-3fs.

 

A VENDRE
1 piano a table et 1 piano auto-
matique; en très bon état; à

prix d’aubaine. - S’adresser à :

Bobert Fortin, 12 rue St-Geor-

ges, Montmagny - Tél: 41 ou

41w.

18/1/63-31s.

 

“VOICI AVON...”
est connu de tous par la T.V.

Soyez la Représentante de votre
voisinage et rendez vos loisirs

profitables. Territoires libre à

St-Fabien de Panet et à St-

Henri de Lévis. Ecrivez a C.P.

432, Montmagny.

“LE PEUPLE”

 

dEaléas

sz
 

 

  
Une petite soeur

souriante
Catherine de Saint-Augus-

tin arrive à l'Hôtel-Dieu à
l’âge de seize ans. Elle
meurt vingt ans plus tard,
après s'être donnée toute
entière au service de Dieu
et de ses concitoyens.
Tous s’attachent a Soeur

Catherine. Elle possède une
intelligence pénétrante, un
esprit vif, des traits d'un
charme exquis. On a dit
d'elle: “Son extérieur avait
un charme, le plus attirant
et le plus gagnant du mon-
de”. Bar-délà ses qualités
naturelles, en connaissant sa
vie, on sent en elle la force
surnaturelle qui l’anime. El-
le s'offre en holocauste pour
sauver les âmes, elle est la
victime spéciale pour les pé
chés de la colonie.

i En proie à des souffran-
ces sans nom, la petite
soeur souriante continue de
prodiguer aux malades les
trésors de sa charité. Parve-
nue très jeune à la limite
des forces physiques, à tren-
te-six ans seulement, elle se
voit délivrée par la mort
d'une longue agonie.
Le Comité des Fondateurs
de l'Eglise du Canada,

25 oucst, rue Jarry, Montréal 11
EE

 

LE JOURNAL EST AUJOURD'HUI L’UNE DES

,PLUS GRANDES FORCES

 

Beures de bureau:

Docteur Fernand Lizotte, MD
Ex-interne de I'hdpital Jeffery Hale

Hôpital, de 9 heures à 12 a.m., tous les jours
Résidence, tous les jours sur demande.
Le soir sur demande également.

 

BONNE DEMANDEE

Benne demandée pour travail-

ler à Québec. Ouvrage géné-

ral, deux enfants, bon salaire.

S’adresser: Le Peuple, C.P. 128,

Montmagny. — Tél: 535.    
 

Le Journal

est aujourd'hui

l’une des plus

grandes forces

sociales du monde.

À VOTRE SANTÉ|
 

   

    Fifi, danseuse de ballet,
toute heure virevoltoit;

ele solide, lesjambes fortes et belles
Grâce à son alimentotion rationnelle.
Ministbre de la Santé nationale et du

107, 5iéme Avenue
LA POCATIERE

1057 Ave. des Erables
QUEBEC 6   

TEL.: 148

MARCEL P. DUPUIS
INGENIEUR-CONSEIL

‘ Charpentes: Bois - Acier - Béton
Travaux Municipaux - Rapport - Estimé

TEL.: 523-5023

 

YVES PARE
Architecte

D.E.A.M. - M.A.A.P.Q.
- MIRA.C. -

Edifice Blanchet - Montmagny

38, Du Dépôt — Tél: 361wW

“ Marcel Ruelland
DIRECTEUR DE

FUNERAILLES

Ambulance et corbillard

CADILLAC

SERVICE JOUR ET NUIT

Tél: 363, rue de Ia Fabrique
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Cartes d'Affaires
 

Maurice Boulanger, B.A., C.A.
Réal-A. Rondeau, B.A. C.A.

Raymond Kirouac, M.S.C., C.A.
+. Beauli-u. B.A., M.S.C., C.A.

Guy Des Roches, M.S.C., C.A.
L.-P. Bet soleil B.A. M.S.C. C.A,
Lione] Drisle. B.A.…. CA.

Tél.: LA 5-4955
Case Postale 97, Haute-Ville

“Boulanger, Fortier, Rondeau & Cie, C.A.”

Guy Fortier, B.A, L.S.C,, C.A.
Paul R. Thivierge, C.A.

André Gagnon, M.S.C., C.A.
Rollard Trudelle, M.8.C.,, C.A.
Richard Newberry, B.A., C.A.
J. Desmeules, B.A., M.S.C., C.A.
Louis-Yvan Morin, M.S.C., C.A.

COMPTABLES AGREES — CHARTERED ACCOUNTANTS

71, rue St-Pierre

QUEBEC 4.

 

 

B. Caron. B.A.… M.5.C., CA.
Gérard Lavoie. B.A.. M.S.C., C.A.
B. Chénard. B.A., M.S.C., C.A.

R. Madore. B.\., M.S.C., C.A.
Fernand Breton. M.S.C…. C.A

Tél.: 1003

“Caron, Corriveau, Renaud, & Cie, C.A.”

L. Corriveau, M.S.C., R.I.A, C.A.
Guy Renaud, M.S.C., C.A.
R. Gagnon, B.A.,, M.S.C, CA.
Real Bélanger, M.S.C., C.A.

R. Gilbert, M.S.C., C.A

COMPTABLES AGREES — CHARTERED ACCOUNTANTS

54, Rue St-Magloire
Montmagny, P.Q.

Bureau: Montmagny — Riv.-du-Loup — Mont-Joli — Matane

 

 

Uté de Montmagny,

Jean-Paui Maurice Gaston
CLOUTIER CLOUTIER CLOUTIER

B.A. B.A., LLL.
Licencié en Courtier

Sciences commerciales Notaire d’Assurances

Maurice Cloutier, fils, Notaire

Saint-Paul de Montminy
P. Qué.

 

 

“La Laurentienne”
Assurance sur la vie

Jean-Marie PROULX

ASSURANCES
Feu, Automobiles,

Responsabilités, Accident
HEBERT et PROULX

 

 

MONTMAGNY TEL.: 1001

 

 

Me YVON MERCIER

AVOCAT

63, de la Gare - Tél.: 194

Montmagny

Me Jules PARE, C.R.

AVOCAT-PROCUREUR

Edifice Banque Provinciale
Rue St-Thomas,

MONTMAGNY, P.Q.

Tél: 954

 

 

Alex. Chouinard, CR.

— Avocat —

60 rue St-Louis - Tél.: 48

MONTMAGNY

Tél. Bur.: 1183 - Rés.: 631

Denis GOBEIL, LL. L.

AVOCAT

34, rue de la Gare
Montmagny

 

 

Installations et réparations
électriques

Travail de tous genres
en électricité

ROGER PROULX
ENT.-ELECTRICIEN

87, rue Ste-Brigitte-Nord
Tél.: 1084 Montmagny

RENE SAMSON
Entrepreneur-Electricien

Vente d’acc. électriques

Rue St-Jean-Baptiste
MontmagnyTél: 209

 

Denis PLANTE
NOTAIRE

Cessionnaire du Greffe
Louis Pelletier

32, rue St-Thomas
Tél: 42 C.P. 209

   

    
   

Gonzague BELANGER
B. À. LL. L.
NOTAIRE

Tél bur.: 592 - Rés.: 767

2 rue St-Jean-Baptiste Montmagny, P.Q.
Rés. Manoir des Erables

Montmagny   
  

 

 

Laurent Normand
Directeur de Funérailles

SERVICE JOUR ET NUIT

d’ambulance et corbillard

Cadillac.

26, rue St-Louis — Tél: 545

Viateur CARON,Enr.
® Accessoires d’autos

© Articles de sport
© Articles de maison

® Peinture Flo-Glose

500, Trans-Canada,
Téléphone: 1101 MONTMAGNY  

 

Bien-être social  Montmagny

 

ROBERT Edifice Allard, app. 31 DESPRES

INGENIEUR-CONSEIL

Bureau à Montmagny

Tél: 1357 — Rés: 1357w

—_—_——————
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Campagne du Timbre de Noel
MONTMAGNY

$100.00

Duplan of Canada.

$50.00

A. Bélanger Ltée.
325.60

Gérard Collin Inc, Conseil

Municipal de la Paroisse St-
Thomas, Montmagny Furnitu-

re, Co. Ltd.

$10.00
Electrical Mfg, Co. Ltd., M.

J. Amtonio Paré.

$5.00
Dr Paul Bigué, Biscuits Mont-

magny Inc, M. Paul Breton,

[Caisse Populaire St-Thomas,

Henry and Sons Inc, La Fon-
derie Després, Le Club Riche-

lieu de Mont’y, National Elec-
tric Refrigerator Lid, J.-P.-A.

Normand Inc, de L’Islet, M.

André Wilchenne.

$3.00

MM. Gonzague Bélanger, J.-
Claude Blouin, Alex. Choui-

pard, Antonio Côté, Dr Paul

Dupuis, Eutrope Méthot, Lau-

rent Normand, Marcel Ruel-

land.

$2.50
Collége des RR. FF. du Sa-

cré-Coeur.

$2.00

M. Francis Auclair, Mme La-

val Auclair, Audet et Frères,

M. Ovila Bard, Mlle Æstelle

Beaudoin, M. J.-P. Beaumont,

M. Ubald Beaumont, M. Wellie

Beaumont, Mme Alexandre Bé-

chard, Mlle Angéline Béchard,

Mlle Diana Béchard, M. Alfred

Bélanger, M. Paul Bélanger,
M. Wilfrid Bélisle, Dr Louis

Belleau, M. Belzile, Mme Chs

les Bergeron, Mlle M.-Aimée

Bernatchez, Mlles Maria et Ida

Bernatchez, Mme Wenceslas
Bernier, M. André-Albert Blais,

‘Mlles Léontine et Yvonne Blais,

Mile Marie-Paul Blais, M. Ber-

trand Blanchard, M. Emilien
Blanchet, M. Eugène Blanchet,

M. Robert Blouin, Bolduc et
Fils, M. Bertrand Bouchard, M.
Jean-Paul Bouchard, M. J.-P.

Boucher, M. Antoine Boulanger,
M. Arthtur Boulanger, M. E-
mile Boulanger, M. Joseph

Boulanger, Mme Lucien Bou-

langer, M. Roger Boulanger,

M. Antoine Boulet, M. Guy
Boulet, M. Henri Boulet, épi,

M. Henri Boulet, fils, M. Ls
Boulet,jr., M. Rosaire Boulet,

Mlle Yvonne Boulet, Ed. Bou-

tinEnr, Mlle Rose-A. Boutin,

M. Victor Bouley, Brigade Am-

bulancière St-Jean, (Sec. Fé-

minine), M. Eugène Brochu,
M. l’abbé Joseph Brochu, Cais-

se Populaire de St-Mathieu,

Mme Paul Carignan, M. Lau-

réat Caron, M. Odilon Caron,

M. Victorien Caron, M. Xa-

vier Caron, fils, M. Gabriel

Carré, Mlle Marianne Carrier,

M. Antonin Casault, Mme Gé-
rard Casault, M. Paul Casault,

‘M. Paul-Henri Casault, M. Phi-

lippe Casault, Cercle des Fer-

mières, M. Léandre Chabot,

M. Laurent Chabot, M. Paul-

Emile Charbonneau, Chevaliers

de Colomb de Mont’y, M. Lio-

nel Clavet, M. Lucien Clavet,

Mlle Estelle Cloutier, M. Geor-

ges Cloutier, M. Léon Cloutier,

M. Adrien Collin, M. Albert

Collin, M. Armand Collin, Mme

Daniel Collin, M. Denis Collin,

M. Ernest Collin, M. Léonce

Collin, M. Ls-Ph. Collin, M.

Paul Collin, Collin Lumber Co.
Ltd. M. Maurice Collin, M.

Raymond Collin, Con. N.-Dame

de Monty, M. Adolphe Cor-

meau, M. J.-M. Corneau, Mlle

Jeannine Corneau, M. Marcel
Corneau, M. André Corriveau,

Mme Candide Corriveau, M.

Gérard Corriveau, M. Jules
Corriveau, M. Lionel Corriveau,

"M. Alfred Côté, M. Julien Cô-

té, M. Laurent Côté, M. Léo

Côté, M. Ls-Ph. Côté, M. Ray-

mond Côté, M. René Côté, M.

Chs-Henri Couillard, M. J.-

Bte Couillard, M. Ls-Albert

Couillard, M. Marcellin Couil-

lard, M. Noel Couillard, M;

Paul-Henri Couillard, M. Ro-

méo Couillard, M. Aimé Cou-

lombe, Mme Alfred Coulombe,

M. Arséne Coulombe, Mme Ar-

thur Coulombe, M. Emile Cou-

lombe, M. Ernest Coulombe,
Mme Eustache Coulombe, M.

Florian Coulombe, M. J.-Bte

Coulombe, M. Odilon Couture,

M, Ray.-R. Coulombe, Mme

Ernest Courcy ,M. Gérard Cour-

cy, Mlle Laurentine d’Amours,

M, Robert Dessylva, M. Robert

Daveluy, M. Alyre Deladuran-

taye, M. Lauréat Denault, Mlle

Ethel Deschamps, M. Roger
Desfossés, M. Alfred Desjar-
dins, M. Pierre Després, M.

Roger Després, M, Ulric Des-

prés, M. Georges Desrosiers,
M. Emmanuel Dion, Dr J.-M.

Dionne, M. Camille Domini-

que M. Henri Doré, M. Lucien

Drouin, Mme Noé Dufour, M.

J.-Jacques Dumas, M. Noel Du-

val, Ecole St-Mathieu, Ecole

St-Pie X., M. Léandrus E-
mond, Mme Rolland Emond, M.

Philippe Fiset, M. Jean-C. For-

tin, Mme Paul Lortin, M. Paul

Fournier, M. Pierre Fournier,

Mlle Germaine Fradette, M.

Lorenzo Fradette, M. Cléophas

A. Gagné, M. Edmond Gagné,
M. Gérard Gagné, M. Lionel

‘Gagné, M. Ls-René Gagné, M.
Raoul Gagné, M. J.-A. Gagnon,

M. Marcellin Gamache, M. Phi-

lippe Gamache, M. Rosario Ga-

mache, Mlle Claudette Gau-

dreau, M. 'Geo.-Henri Gau-

dreau, M. Jos. ‘Gaudreau, M.

Léopold Gaudreau, M. Médéric

Gaudreau, M. Omer Gaudreau,

M. Wilson Dionne, M. Eug.

iGaumond, M. Joseph :Gaumond,
Mlle Juliette Gaumond, Mme

‘Maximilien ‘Gaumond, M. A-

médée ‘Gauthier, Dr Cajetan

Gauthier, Mlles Marie-P. et

Imelda Gazé, Mme Maurice

Gazé, M. Bertrand Gendreau,

M. Edouard Gendreau, M. Emi-

le Gendreau, M. Lucien Gen-

dreau, Mme Joseph Gendron,

M. L.-G. Genest, M. Philippe

Giasson, M. Denis Gobeil, Dr

Emmanuel Gobeil, M. J.-Paul

Gosselin, M Donat Grégoire,

M. Ludger Gendron, Mlle Cor-

rinne Guillemette, M. Adrien

Guimont, M. Claude Hamelin,

Hébert et Dolan, M. Jules Hé-

bert, Hotel-Dieu de Mont’y, M.

Elie Jacques, M. Salustes Jac-

ques, Mme Charles Joncas, M.

Daniel Joncas, M. Georges Ju-

neau, M. Henri Kirouac, M.

J.-P. Kirouac, M. Arthur Lab-

bé, M. Odilon Labbé, M. Ca-
mille Laberge, M. Wilfrid La-

berge, M. Jos. Lachance, fils,

M. Alfred Lacombe, la Société

Coopérative Agricole de Mont-
magny, M. Edmond Lainesse,

M. Patrick Langlois, Dr Jean-

Luc Lavallée, Dr Marcel La-

verdière, M. Christian Laliber-

té, M. Alphonse Lebel, M. Eu-

gène Lebel, M. Léo Leblanc,

M. Majella Leclerc, M. Jos.-

Lemelin, M. Hector Lepage,

Le / Peuple Ltée, Les Cercles

Lacordaire et Jeanne d’Arc,
Les Industries Roy Ltée, M.
Ls-Marie Laberge, Langlais et
Belzile Auto Ltée, M. Gilles

Laurendeau, M. le chan. Au-
guste Lessard, Mme J.-Donat
Létourneau, Mlle Laura Lé-

tourneau, Mme Eugène Léves-

que, Famille Alfred Lislois, M.
l’abbé Sarto Lord, L'Ordre des

Filles d’Isabelle, M. Raymond

Lortie, M. Wellie Lynch, Ma-

noir St-Louis, M. Jos. Laflam-

me, M. Wellie Marcrand, M.

Aimé Marois, M. Aurèle Ma-

rois, M. Henri Marois, M. Léo-
nard Marois, M. Rodolphe Ma-

rois, M. Amédée Masson, M.

Lucien Masson, M. Clément

Matte, M. Adélard Mercier, M.

Eugène Mercier, Mme Evaris-

te Mercier, Mme Honoré Mer-

cier, M, Paul Mercier, M. A-
médée Métivier, M. Philippe

N. Michaud, Mlle Marguerite
Michon, Mlle Anna Minville,

M. Donat Minville, M. Eugène

Minville, M. Bertrand Mont-

miny, M. Gérard Montminy, M.
Réal Montminy, M. D. Moreau,

Mme Lauréat Moreau, M. Be-

 

Sommes-nous. [
(suite de ia page 2)

filiales nécessaires pour jouer le rôle qu’on a
le droit d’attendre d’elles. Il faut donc espé-
rer que cette fois, devant cette nouvelle at-

teinte aux droits civiques, aux libertés des
coopérateurs, le mouvement coopératif va
rnettre de côté les comp'aisances politiques et
se lever en masse pour enrayer les tendances
par trop dictatoriales d’un gouvernement qui
est vraiment en train de risquer de tourner
à une sorte de facisme.

 

 

Case Postale: 11 — 98 rue St-Jean-Baptiste
PROUVEZ LE MIEUX est le synonime de

LEMIEUX ET PROULX ENR.
GROS ET DETAIL

Bois - matériaux de construction en général
Quincaillerie — Ferronnerie — Plomberie — Peinture — Tapisserie

Vaisselle — Vitres — Cadeaux

Entreposage de fourrure

Téléphone: 340

  Réparation — Lustrage — Nettoyage par procédé “Hollender”.  

noit Morin, M. Paul-Arthur

Morin, M. Sylva Morin, Mme

J.-M. Morin, M. Jean-Paul Ni-

cole, M. Lucien Nicole, M. Paul

Emile Nicole, M. Weslestan

Nicole, M. Jules Normand, M.

Marcellin Normand, M. Ro-

bert Normand, M. Roland Ouel-

let, M. Paul Paquet, M. Joseph

Paradis, M. Réal Paradis, M.
André Paré, M. Jules Paré,

M. Raymond Paré, Mme Léo

Patry, M. Eugène Pelletier, M.

Lionel Pelletier, M. Narcisse

Picard, M. Robert Picard, Dr

Paul Plourde, M. Donat Poi-

rier, M. J.J. Poulin, M. Jo-

seph Pouliot, M. Roland Marois,

M. Amédée Proulx, M. Emi-

lien Proulx, M. Jean-Marie

Proulx, M. Joseph Proulx, M.

Maurice Proulx, M. Raymond

Proulx, M. Réal Proulx, M.

René Proulx, M. Roger Proulx.

M. William Radideau, Répara-

tion électrique Monty Enr,

Rest. de l’Espinay, M. Cyprien

Richard, M. Ernest Ringuet, M.
Télesphore Rioux, Mlle Jean-

ne-Mance Robin, M. Ph. Robin,
M. Eugène Rochefort, Mme

Edmond Rousseau, M, Ferdi-

nand Rousseau, M. J.-M. Rous-

seau, M. Jules Roy, M. Léan-

dre Roy, M. Louis-O. Roy, M.

Marcel Roy, M. Philippe Roy,

M. Roland Roy, M. Armand

Ruel, M. René Samson, M. Ro-

méo Savard, M. Omer Simard,

M. Alexandre Simoneau, M.

Caius Simonneau, M. Claude

Simonneau, SSJB de Monty,

M. Louis St-Yves, M. Etienne

 

 

A VOTRE EPOUSE...
…..M Sun Life du Canada
offre 1a sécurité. Après votre
décès, le produit de la police
‘pout lui garantir un revenu
régulier pendant une période
spécifiée ou la vie durant.
Permettez-moi de vous mon-
trer, sans aucune obligation
de votre part, comment le

programme d’assurance Sun
Life Assurance Company of
Canada approprié peut pro-
téger l'avenir de votre épouse.  
SUN LIFE DU CANADA

|

René
Adam

Tél.: CH 7-5124

L’Islet PQ 
 

 

Szele, M. Armand Taïbot, M.

‘Gérard Tardif, M. Ubald Tétu,

Mme Alphonse Thibault, M.

G.-Alp. Thibault, M. Napoléon

Thibault, M. Wilfrid Thiboutot,

Mme Armand Tremblay, M. J.-

Paul Tremblay, Milles Vézi-

ma, M. Ralph Viel, M. Mau-
rice Walsh.

 

  
  

FAITES DE VOTRE REUNION

UNE MONDANITE
EN OFFRANT LES

BISCUITS A THE

   

     
TYEEi
ITYIE?    

 

 

Téléphone: 72

Robert DAVELUY,
B.A, LL.L,,

Avocat-Procureur

Rue St-Jean-Baptiste
Montmagny

(Edifice Allard)

 

Me Guy BERTRAND
B.A., LL. L.

Avocat-Procureur

Edifice Banque Provinciale
Montmagny, P.@Q.

Tél: 1622 — C.P. 1261

Rés.: Manoir des Erables

LN]
 
 

Dr. JEAN POITRAS
CHIRURGIEN-DENTISTE

Edifice Collin — Tél.: 1584

9, rue St-Jean-Baptiste, Mont’y
Montmagny TEL.:1584  
 

jour et nuit

4, Rue de la Gare,

Dr Laurent Lizotte, M. D.
Médecine générale et obstétrique

Au service de sa clientèle comme par le passé,
Tél.: 1455 et 1456
MONTMAGNY.

 

 Spécialités:
Steak

Spaghetti
Hot Chicken

Club Sandwich

RESTAURANT

: Bel Air

Tél.: 850 Benoit Morin, Prop.
“L'endroit pour bien manger”

Repas à toutes heures

Route Trans-Canada,

 

Montmagny, Qué,
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M. Pelletier nommé a ARDA
Ottawa, le 25 janvier 1963 —
M. J.-Rosaire Pelletier, haut

fonctionnaire de réputation in-

ternationale au ministère de

PAgriculture du Canada, vient

d’être anpelé à occuper un pos-

te de premier plan dans les
cadres d’ARDA (aménagement

rural et développement agrico-

le).

La nouvelle a été rendue pu-

plique aujourd’hui conjointe-

tement par le ministre de

l’Agriculture, l’hon. Alvin Ha-

milton, et son secrétaire parle-

mentaire, M. Louis-Joseph Pi-

geon.

M. Pelletier a été nommé en

effet directeur adjoint d’ARDA.

A ce litre, il aura la respon-

sabilité particulière d’ordon-

ner les travaux d’ARDA dans
la province de Québec; en mê-

me temps, il fera partie de

l’équipe supérieure qui, à Ot-

tawa, est chargée d’élaborer et
d’orienter la politique d’ARDA.

Né à Saint-Léon, comté de

Matane, P.Q., il fit ses études

agricoles et scientifiques aux

universités Laval et McGill

(Collège MacDonald); il devait

les compléter par la suite aux
Universités du Wisconsin (E-

tats-Unis) et d’Aberystwyth

(Grande-Bretagne) ainsi qu’à

Institut agronomique de Paris.

H détient les diplômes de ba-

chelier en agriculture, de mai-

ire et de docteur és sciences.

 

Unite Sanitaire
de Montmagny

PRINCIPALES ACTIVITES

Lundi 4 février
Examen scolaire

Mardi 5 février
Cap St-Ignace 1

2 hrs: Clinique de bébés.

Mercredi 6 février
Examen scolaire

Jeudi 7 février
Unité Sanitaire

2 hrs à 4: Clinique de bébés,

Vendredi 8 février
Examen scolaire

Dr. C.-A. Gauthier, m.d.

 

En cas d’Urgence Médicale

si vous ne pouvez rejoindre

votre médecin de famille,
pour la fin de semaine

du 2 février

le Dr Rémi Prévost
Tél.: 942

38, rue De la Gare

sera le médecin en fonction 

M. Pelletier a passé 23 an-

nées de sa vie a la Ferme ex-
périmentale de Sainte-Anne de

la Pocatière, presque toutes a

titre de régisseur. Il a dirigé

les travaux de cette Station de

recherches vers les problèmes

touchant l’utilisation rationelle

des sols et le rendement des

cultures, pratiques visant à as-

surer la réussite et l'avenir

d’une agriculture a base d’her-

bages.

Sur le plan international, M.

Pelletier a renrésenté le Cana-

da à sept conférences et pris

part à quatre réunions interna-

tionales sur la question des

herbages. De 1952 4 1954, il se

voyait confier en Iran la direc-

tion d’une Mission spéciale de

la FAO (Organisation’ de l’ali-

mentation et de l’agriculture

des Nations-Unies).

Au nombre des autres fonc-

tions publiques occupées par

le nouveau titulaire dans le do-
maine de l’agriculture on re-

lève les suivantes: président de

la Société canadienne d’agrono-
mie, section de l’Est; membre

du Comité national de recons-

truction d’après-guerre, ainsi

que du Comité interministériel

du Travail.
M. Pelletier fait partie d’ùn

grand nombre d’organisations

scientifiques et professionnel-

les, dont l’Association améri-

cajne pour l'avancement des

sciences; la Société d’Amérique

pour la conservation du sol et

de l’eau; l’Institut agricole du

Canada; la Société des écono-
mistes agricoles de France; la
Société américaine d’agrono-

mie, et la Société Audubon du

Canada.

Avant sa présente nomina-

tion à PFARDA, M. Pelletier

occupait les fonctions d’agent

de liaison, domaine scientifi-

que, au Service de recherches

du Ministère à Ottawa.

 

LE JOURNAL EST AUJOUR-

D'HUI L’UNE DES PLUS GRAN-

DES FORCES SOCIALES AU

MONDES.

Spécialiste
le samedi

à l'Hôpital

Dr Paul Bigué
Ex-élève des hôpitaux

de Montréal et New-York

SPECIALITE:

Maladies des Yeux, Oreilles,

Nez, Gorge.

449, 3e Avenue — Québec   
 

 

 

INGENIEUR-CONSEIL

A VILLE LA POCATIERE

M. Marcel P. Dupuis, Ing. P.,

a le plaisir d’informer la po-

pulation qu’il a ouvert un bu-

eau d’ingénieur-conseil au No.

107, 5ième Avenue, a Ville La

Pocatiër». }

Fils du Dr Omer Dupuis, du

Village des Aulnaies, M. Du-

puis est m:rié à Ninette Du-

vë, fille de Ls-Philippe Dubé,

ie Rivière-du-Loup.

Bachelier és-sciences appli-

quées à Ecole Polytechnique

n 1953, M. Dupris s’est spé-

cialisé en suivant des cours

avancés en structura à l’Uni-

versité Laval pendant 3 ans.

Députant dans sa carrière

comme assistant-professeur au

laboratoire de résistance des
matériaux à l’Université Laval

de 1956 à 1958, il a poursuivi

en même temps la préparation
d’une Maîtrise en structure

avec le docteur Serge Krieger

de l’Université Laval.

En 1956, il s’associait éga-
lement avec M. David D. Clerk,

ingénieur-conseil; de 1957 à

1960, il prenait charge de la

préparation des plans et de-

vis et de la surveillance des

travaux de structure pour le

bureau de Paul-Henri Filion,

ingénieur-conseil,

Principaux projets réalisés:

1) Edifice des Douanes

2) Edifice de l’Immigration
3) Collège Casault de Mont-

magny

4) Présentement, Collège de

Ste-Anne de la Pocatière.

M. Dupuis est membre de la
Corporation des Ingénieurs

Professionnels de Québec, des

Chambres de Commerce de

Québec et de Ste-Foy et de

l’Association Internationale des

Ponts et Charpentes.

La population de La Poca-

tière et de la région peut donc

être assurée que M. Marcel P.

Dupuis, Ing. P., se fera tou-

jours un plaisir de fournir tous
les renseignements désirés; u-

ne secrétaire prendra tous les

messages, en cas d’absences. 
 

 
(soit du vent fort à l’ouragan

violent).

Pas de...
(Suite de la page 1)

prés plusieurs démarches, le

ministre des Postes m’avait

laissé entendre qu’il consen-

tait à ce qu’une enquête sur

place soit établie dans le but

de justifier mes revendications

à l’effet d’engager des facteurs

pour la ville.

Plusizurs corresrondances ont

été échangées entre le minis-
tère des Postes et moi-mîme

touchant ce proslème Les der-

nièr>s nouvelles rendves offi-

cielles par le ministèra des

Postes en date du 14 janvier

1963 sont celles-ci:

“La principale condition a

remplir pour qu’une localité

obtienne la livraison par fac-

teurs. est qu’il y ait au moins

2500 résidents ou lieux de com-
merce susceptibles d’être des-

servis par facteurs.
Le ranport des inspecteurs

présenté au Ministre des Pos-

tes démontre qu’il y a 2535

ménages et lieux de commerce

desservis par le bureau de

poste de Montmagny. Cepen-

dant, 457 de ces résidents re-
çoivent leur courrier sur trois

routes rurales et, par consé-

quent, ils sont trop éloignés
pour faciliter la livraison par

facteurs. Ceci diminue, natu-

rellement, le nombre de ceux

à qui la livraison se ferait à

domicile, soit 2178. I1 manque-~

rait donc 322 résidents ou lieux

de commerce pour faire déci-

der le ministère des Postes à

permettre la livraison à domi-

cile.”

A la suite de cette décision,

j'ai moi-même écrit à l'hono-
rable Ministre des Postes pour

l’informer qu’il était injuste

 

Le centre technique General

Motors possède, pour les essais

de carroseries, une soufflerie aé-|

rodynamique produisant des vents

de 20 à 100 milles à l'heure

 

d’empêcher la majorité des ci-

toyens de la ville d’être des-
servis convenablement à cau-

se d’un nombre minimum d’en-

droits exigés par le ministère.

J'ai aussi dit au Ministre des
Postes que l’importance pri-

mordiale pour le développe-

ment d’une municipalité était
qu’elle possède tous les avan-

tages modernes des grandes

villes et qu’il était illogique de

penser que la ville devrait se

rapetisser mour entasser ses

2835 résidents de façon à ce
que nous ayons le nombre vou-

lu de résidents pour obtenir

l’approbation du ministère des

Postes à cet effet.

Le signe de la prospérité

d’une ville est justement lors-

que celle-ci s’agrandit pour
dégager le centre commercial.

Le Ministre me répondit ré-

cemment que l’expérience du

passé leur a enseigné que le

genre de service comme celui

qu possède déjà Montmagny
par l’entremise d’un bureau de
poste central et de livraison

rurale, répond adéquatement,

selon le Ministre, aux exigen-

ces de cette localité. -

Je n’ai jamais vu de version

plus absurde que cette der-

nière.
Si la population désire réel-

lement ce service de livraison

à domicile, elle devra insister

auprès de la municipalité, des
organismes de tous genres, des

marchands, des industriels et
autres, pour qu’ils fassent leur

part de revendications auprès

du ministère des Postes. Mal-

heureusement, j'ai dû travail-

ler seul depuis l’été dernier
pour revendiquer ces droits.

Toutes les personnes intéres-

sées à ce problème se doivent
d’appuyer leur député par leurs
démarches pour qu’ensemble

nous obtenions ce que mous
demandons. '
Je continuerai quand méme

à intervenir auprès du Minis-

tre des Postes pour que le mi-

nistère revise sa décision.
Jean-Paul COOK, député

Montmagny-L'Islet,

 

 

ASSURANCES GENERALES
 

FEU — VOL — AUTOMOBILES
Royal Insurance Co. — Liverpool, London & Globe Insurance Co.

Hudson Bay Insurance Co. — Globe Indemnity Insurance Co.

Roger Fréchette
Royal Globe Insurance Co.

2, rue de la Fabrique — Montmagny — Tél: 350
 

   SERVICE GRATUIT
du posage de prélarts, tapis ou tuiles achetés de

Bertrand Blanchard
19, rue St-Jacques — Montmagny

Vous ne payez que le prix courant.

Pour échantillons ou estimé, venez ou téléphonez à 277w.  
 

 

MATERIAUX DE CONSTRUCTION
 

JOS.

Montmagny —
Tél.: 85w 

A L’ISLETVILLE ET A MONTMAGNY

JOS. PROULX
PLANCHES MURALES — CONTRE-PLAQUE — BRIQUES
BLOCS DE CIMENT — LAINE MINERALE — CIMENT

CHEMINEES FIRE CHIEF — PEINTURE GLIDDEN, etc.

PROULX
4 rue du Peuple — L’Isletville

Champlain 7-5262  
 

 

IMPRIMERIE

IMPRIMÉS DE LUXE ET COMMERCIAL
FAIRE-PARTS — CARTES DE SOUMAITS

LETTRES
COMPTES

CALENDRIERS — ARTICLES DE RÉCLAME

CHÈQUES — ENVELOPPES —
FACTURE — ÉTATS DE

IiMFRIMERIE

TÉL: 105 eeeMONTMAGNY

Bernier
& FILS ENR.

CLASSEURS —

CLAVIGRAPHES —

 CASIER 327 @

ÉQUIPEMENT DE BUREAU EF ACCESSOIRES
LIVRES DE COMPTABILITÉ —

MACHINES A ADDITIONNER

COFFRES-FORTS — LOCATION, SERVICE, REPARATION

  

LIBRAIRIE

PAPETERIES

CAISSES ENREGISTREUSES

LIBRAIRIE

Tél.: 105
Rés.: 936
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| Nous avons entendu dire
® Que certains mordus du Carnaval avaient la diges-

tion passablement longue en ce qui concerne une nouve.le

chanson dédiée au Carnaval et dûment adoptée par les direc-

teurs de l'organisme en assemblée générale par un vote de

13 contre 5. La partie la plus dure à digérer, serait, semble-

t-il, que l’auteur n’est pas, en politique, tellement commes-

tible.

 

Ces mêmes mordus du Carnaval, qui se ressemblent si.

curieusement par le fond et le style, ne semblent pas fré-

quenter trop assidument les assemblées d’organisation puis-

qu’ils oublient que jamais il n’a été question de détrôner u-

ne chanson pour l’autre, mais bien d’ajouter un élément de

nouveau à l’attrait du Carnaval, tout comme on a constaté

le mêmeesprit d’innovation et de renouvellement dans bien

d’autres domaines du Carnaval, cette année.

® Que définitivement la Flamme du Carnaval ne

tournerait pas au BLEU, mais au ROUGE! Et nous som-

mes sérieux....! Que voulez-vous, les chandelles sont arri-

vées commeça!

® Que les adolescents, étudiants et jeunes travail-

leurs ne regretteront pas leur soirée de samedi soir, le 2 fé-

vrier, à l’Ecole Beaubien, dans les cadres du Carnaval “Spa-

tial’!

 

 

® Qu’étant donné l’annonce d’un concours pour les

monuments de glace, et qu’il ne serait pas tellement de

bonne aloi d’influencer le jugement par la publication des

photos de certains monuments et l’oubli de certains autres,

nous nous abstiendrons done du plaisir de publier les pho-

tos que nos goûts personnels nous ont porté à prendre, pour

ne les publier qu’à la suite du résultat de ce concours.

® Que, d’autrepart, certains loustics seraient d’opi-
nion qu’aucun monument de glace ne saurait rivaliser avec
le chalet inachevé de l’Ecole des Métiers, si on prenait le
temps de l’arroser un peu.

® Que Mme Guillaume Couillard avait retiré $50.00
d’un billet de pool du Dog Derby; le billet portait la men-
tion de samedi et de 67 minutes. Ce serait le seul montant
réclamé à date; vérifiez si vous n’avez pas un pool portant
le minutage suivant: 67 minutes, 66 m. 59 s. ou 66 m. 58 s.;
ces pools valent des prix en argent, mais seulement jusqu’au
9 février.

 

 
 

® Que notre gouvernement provincial revisait vive-
ment certaines positions nationalistes; si vivement d’ail-
leurs qu’en nous proposant en toute dernière minute le thè-
me “P’Etat du Québec”, on a oublié que pendant toute l’an-
née nos licences d’automobiles jureront avec leur motto de
“La Belle Province”.

ve ees ee

ARRIVEE de VOL-AU-VENT

DIMANCHE APRES-MIDI

C’est dimanche après-midi, à

2 h. p.m. par l’arrivée de
Vol-au-Vent, que débutera of-

ficiellement le Carnaval d’Hi-

ver 1963 de Montmagny. Vol-

au Vent fera sa première ap-

parition au Palais de Glace, si-

tué dans la cour de l’Ecole

Beaubien.

Parade

Immédiatement la Dame de

Montmagny, M. de Montmagny,

les quatre châtelaines et leurs

seigneurs, les organisateurs du

Carnaval et le Corps de Clai-

rons du PBûcheron prendront

place dans une parade qui

s’engagera sur la rue de la

Fabrique, puis sur la rue St-

Jean-Baptiste pour se rendre
à l’Hôtel-de-Ville de Montma-

gny, afin de présenter leurs

hommages aux autorités muni-

cipales,

A lHôtel-d-Ville, le maire
et M. de Montmagny procla-

meront officiellement l’ouver-

ture des activités carnavales-

ques 1963; puis suivra la signa-

ture du Livre d’Or de la Ville.
Le défilé se remettra en mar-

che pour suivre le parcours

suivant: rue St-Jean-Baptite,

Ste-Brigitte-nord,  Bernatchez

et de l’Anse pour revenir au

Palais de Glace.

Danses Populaires

Dés le retour de la parade

au Palais de Glace, de joyeu-

ses danses populaires se met-

trons en branle sous la direc-
tive de M. Miville Deschènes,

président du poste CKBM. La

population toute entière sera

invitée à entrer dans de joyeu-

ses rondes et danses carrées,

qui défieront toute tempéra-

ture.

 

 

EN MARGE DU CAKNAVAL
Pourla vente de la ‘Flamme du Carnaval”, si vous dé-

sirez obtenir des “flammes” supplémentaires, appelez le bu-
reau central de l’organisation du Carnaval au no. 1050.

Les seigneuries Dupuis et Lemoyne auront leurs quar-
tiers généraux au Centre Civique et les seigneurs Delanau-
dière et Vincelotte, au Centre sportif “Le Bûcheron”.

La ville de Montmagny a souscrit $500. au Carnaval.
A date, le concours de Monuments de glaze a reçu six

inscriptions...la plupart venant de la 3ième Avenue... qui
deviendra certainement l’'AVENUE du Carnaval, si pour

- ne pas froisser les artistes-amateurs qui érigent des mo-
numents dans d’autres rues, l’on retarde trop à lui décer-
ner officiellement le titre de RUE du Carnaval...!

Vol-au-Vent nous réserve une apparition tout-a-fait
spéciale, dimanche après-midi, au Palais de glace.

La date du Couronnement a dû être changée du 17 au
dimanche 24 février, à cause de circonstances incontrôla-
les.

Des engagements antérieurs empêcheront “Séraphin’’
(Jean-Pierre Masson) d’agir comme maître de cérémonie.
M.Jules Côté avait réservé gracieusement ses services pour
le 17, mais malgré de nombreuses démarches, n’a pu l’obte-
nir pour cette nouve'le date du 24 février.

Les décors seront plus majestueux que jamais; ils se-
ront conçus et exécutés par MM. Claude Jasmin et Jean-
Paul Couture, et le tout, pour un grand merci!

D’autrepart le programme de la journée sera élaboré
par M. Roland Breton, pour le méme prix...! Le spectacle
promet: Patro Roc Amadour, groupe de gymnase de Mont-
réal et corps de majorettes.... dont les frais seront défrayés
par de généreux commanditaires!

Devant cette succession de gestes plus généreux les
uns que les autres, l’Organisation du Carnaval a décidé que
Pentrée générale au Couronnement sera GRATUITE et
n’exigera de prix d’entrée que pour certains sièges réservés
autour de la patinoire de l’Aréna.

Et pour ceux qui ne le savaient pas encore, le Couron-
nement aura lieu à l’Aréna.

ACTIVITES DU CARNAVAL D’ICI UNE SEMAINE
Samedi, 2 février — Vente de la Flamme du Carnaval

(Org. du Carnaval) Attribution des
prix: 11 h. p.m. — C.K.B.M.

Dimanche (P.M.), 3 février — Arrivée de “Vol-au-Vent”,
parade, ouverture du Carnaval.

Mardi, (soir), 5 février — Soirée des Seigneuries.
Mercredi, (soir), 6 février — Soirée 4 St-Pamphile

(Seigneurie Lemoyne).
Vendredi, (soir), 8 février — Danse en plein air, (Org. du

Carnaval), au Château de Glace.
 

 

 

AVIS
Il a été porté à l’attention de MM. les membres du

Conseil que des contribuables nettoyaient leurs cours et
en déversaient la neige sur la rivière.

Cet état de choses ne devrait pas exister car l’a-
moncellement de neige en bordure ou à différents en-

| droits de la rivière a pour conséquence de retarder la
levée de la glace au printemps de même quela libération
de la rivière à partir du pont du CNR et peut être la
cause d’inondation advenant le cas ou il se formerait
un embâcle.

Il est donc défendu de jeter de la neige sur la riviè-
te et les autorités de la ville, qui font tout en leur pos-
sible pour exempter l’inondation au printemps, espèrent
que les contribuables voudront bien coopérer en dispo-
Sant de leur neige au dépotoir.

LA VILLE DE MONTMAGNY.    
A PARTIR DU ler FEVRIER,

LES TIMBRES-PRIMES SERONT

A partir du ler février, toutes les PHARMACIESse ver-

ront dans l’obligation de discontinuer les dons de TIMBRES-

PRIMES, afin de se conformer aux règlements du Collège des

Pharmaciens, qui INTERDITcette pratique.

DISCONTINUES.

Pharmacie Bergeron,

Pharmacie Montmagny Enr.   
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Méthode radicale pour maigrir
le jeune absolu

Pour maigrir rapidement et sûre-

ment, on encourage maintenant les

personnes obèses à pratiquer le jeû-

ne absolu. Employée sous contrôle

médical, cette méthode radicale, dé-

erite dans Sélection du Reader’s Di-

gest de février, est sans danger et

d’une efficacilé certaine pour faire

disparaître les livres superflues, quand

les autres moyens ont échoué.

Un médecin qui s’intéressait à l’o-

bésité depuis de nombreuses années

décida de tenter l’expérience du jeû-

ne. Il commença par opérer parmi les

patients une sélection sévère, choisis-

sant exclusivement ceux qui n’avaient

pas réussi à maigrir en employant les

méthodes habituelles, c’est-à-dire les
régimes de basses calories (500 à 1,-

500) qu’ils avaient abandonnés.
Foici comment on procède: on hos-

pitalise d’abord les sujets choisis afin

de pouvoir les suivre de très près. On

leur administre à doses thérapeutiques

des polyvitamines et on leur prescrit

des menus composés uniquement d’eau

de café et de thé. Pendant toute la

durée de leur hospitalisation — de
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MODÈLES DE PETITES MAISONS LNH—Ce nouveau modèle de
deux étages est remarquable surtout par l’éclairage naturel qu’on y a
prévu.. Les fenêtres s’étendent sur toute la longueur du salon et de la
chambre principale qui font face à l'arrière pour plus d’intimité et pour
jouir de la vue sur le jardin et sur la pelouse.

Bien que les dimensions extérieures de la maison ne soient que de 27
pieds sur 24 pieds, l’architecte E. D. Ross de Toronto a donné l’impres-
sion d’une plus grande spaciosité dans la partie vivable en prévoyant un
comptoir pour séparer le salon de la salle à manger. Le grand foyer avec
un âtre en tuile et le groupe de fenêtres donnent une atmosphère gaie au
salon.

La cuisine bien aménagée est commodément située près de l’entrée
principale. Une entrée latérale donne accès direct au sous-sol et à l’escalier
du second étage.

L’aire totale de parquet est de 1,345 pieds carrés, tandis que le cubage |
est de 18,330 pieds. La Société Centrale d’Hypothèques et de Logement :
vend à un coût minimum les épures de cette maison—modèle 622.
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cing @ 14 jours — on multiplie les

contrôles: pesée quotidienne, analy-

ses d’urine, examens de sang.

Les résultats sont souvent specta-

culaires. Au cours du jeûne absolu, le

mécanisme de rétention d’eau de l’or-

ganisme ne fonctionnant plus, semble-

t-il, le jeûneur voit son amélioration

immédiatement enregistrée sur la ba-

lance. Au début, une perte quotidien-

ne d’une livre et demie à deux livres

est courante. Or cette disparition s’o-

père sans que le patient soit tenaillé

par la faim. '

Un grand nombre des sujets trai-

tés à l’hôpital voulaient, les 14 jours

passés, poursuivre l’expérience. Mais

le médecin tenait à s’assurer que le

jeûne n’avait pas causé à leur orga-

nisme quelque dommage imprévisible.

H les renvoyait chez eux en leur or-

donnant un régime de basses calories.

Ces patients me continuèrent pas à

perdre du poids; en réalité, beaucoup

en regagnèrent un peu. Mais cet ap-

port supplémentaire peut être neu-

tralisé par des jeûnes relatifs d’un

jour ou deux, répétés à des interval-

les appropriés et effectués à domici-
le.

Les jeûneurs, lit-on encore dans Sé-

lection, sont enthousiasmés des résul-

Tout le monde, même si cela peut
surprendre, pourrait atteindre un

certain degré de perfection dans l’art

de la repartie. Comment? Selon un
article de Sélection du Reader’s Digest

à force d'étude et d’entraînement. Il

s’agit tout simplement d’apprendre

à accélérer notre débit cérébral.
À quelqu’un qui parlait en termes

élogieux d’un contemporain, on fit

cette réflexion: “‘C’est bien géné-

reuk de votre part de dire tant de

bien de Monsieur X, alors qu’il dit

tant de mal de vous’’ — “‘ Bah! ré-

pondit l’autre, Nous nous trompons

peut-être tous les deux". Voilà qui a

 

tats obtenus, mais on les met sévère-

men en garde contre toute tentative

de jeûne non contrôlé. Le jeûne ab-

solu peut être dangereux pour les

femmes enceintes, les personnes at-

teintes d’ulcère gastrique ou d’insuf-
fisance hépatique. La plupart des jeû-

neurs se sentent faibles au début. Il

importe donc d’effectuer sous con-

trôle médical, à l'hôpital, à tout le

moins le premier jeûne.

 
 

Le vrai visage de la révolution
de Fidel Castro

Dès le début, la révolution cubaine,

que FidelCastro prétendait démocra-;

tique, était en réalité une main-mise

d'inspiration communiste, dont un li-

vre condensé, ‘intitulé: ‘‘Comment

Cuba devint communiste’’, retrace la

ténébreuse histoire dans Sélection du

Reader’s Digest de février.

La soviétisation de Cuba ne s’est

pas faite en un jour. Elle avait com-

mencé dès janvier 1959, au moment

même ou Fidel Castro sortait en tri-
omphateur de la Sierra Maestra. La

véritable couleur de la révolution —
le rouge — ne tarda pas à se révéler

de la façon la plus claire.

Aux tout premiers jours de son ré-

gime, Castro réitéra plusieurs fois sa

promesse de ““faire accéder à la pro-

priété tous les cultivatewrs’’. Mais

bientôt, les communistes mettaient la

main sur toute l’économie cubaine: a-

griculture, industrie, commerce.

Les postes clés de l’Institut natio-

nal de réforme agraire (l’INRA) fu-

rent confiés à des communistes bon

teint. Au cours d’une séance de cet

organisme, Castro déclara cynique-

ment: ‘‘La faim est la sage-femme

qui aidera Cuba à enfanter un régi-

me socialiste’’. On l’entendit aussi se

vanter d’établir à Cuba un régime

analogue au régime soviétique, mais

plus parfait encore!

L'installation du communisme s’est
poursuivie inexorablement dans tous

les domaines. Sur le plan de l’ensei-

gnemnt, Castro ne voulait pas seule-

ment, une nouvelle génération d’élè-

ves. Il voulait d’abord une nouvelle

génération d’enseignants. À cet égard

on a créé des ‘‘ conseils d’étudiants”,

formés d’enseignants communisés et

d’étudiants révolutionnaires. Ces or-

ganisations exercent un ‘irrésistible

attrait sur la jeunesse que l’on sou-
met, à l’âge ou elle est malléable, à

une propagande incessante au moyen
de conférences, de films, de fins de

semaine dans les camps et les “‘cen-

tres de loisirs’.

Le régime castriste disparaîtra é-

ventuellement, mais les problèmes qu’il a créés resteront. Un Cubain

clairvoyant envisage l’avenir avec

réalisme dans cette déclaration que

‘cite Sélection: ‘“Nous savons que la

lutte ne se terminera pas avec la U-

bération de Cuba. Nous aurons de-

vant nous la tâche colossale de rêta-

"blir motre économie ruinée par le

communisme, d’instaurer un nouveau

gouvernement démocratique et de réé-

| duquer une génération entière de

jeunes Cubains’’,  

Vendredi le 1 février 1963

Comme je voudrais avoir dit ca
toutes les qualités essentielles d’un
bonne repartie.

La forme la plus simple est le je

de mots, le calembour tant décrié, En

étudier la technique constitue un en.

traînement pour ceux qui veulent fai.

re de l’esprit sous une forme plus re.

levée. N’ayez pas honte de vos @

lembours.... s’ils sont bons. Bien dg

écrivains s’y sont essayés. C’est Vic

tor ITugo lui-même (““les jeux de mot;

sont la fiente de Uesprit’’) qui di

sait du général Trochu: ““ participe

passé du. verbe trop choir’’,

Une méthode consiste à fausser dé.
libérément le sens des paroles d'u

interlocuteur, Cela peut être venimeur

au dernier point. Prenez, par exen.

ple, le cas de ce parlementaire fran.

çais qui avait été vétérinaire avant
d’entrer à la Chambre des députés,

Un jour, au cours d’un débat orageu

un autre député lui demanda ave

hauteur: ““Est-il exact, mor ch

monsieur, que vous soyez vétérinai

re2”* — “‘ Parfaitement exact, mo

sieur, répondit notre parlementair

Vous sentiriez-vous souffrant!”

Pour être spirituel, il n’est pas né

cessaire d’être à tous coups origin

N’a-t-on pas dit que l’originalité n°es

le plus souvent que du plagiat ign

ré? N’ayez pas peur d'emprunter o

d'adapter les idées des autres (à con

dition qu’elles ne soient pas trop con

nues) mais ne manquez pas d’ind

quer vos sources. On vous féliciter

d’avoir fait un choix aussi judicie

Une repartie peut être plus meu

trière que la rapière ou l’épée. Mais

note l’article de Sélection, comm

toutes les armes offensives, elle de

mande à être maniée avec précaution

Sinon, on risque de se blesser soi-m
me.
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Cette maison de deux étages, de trols chambres à coucher, sera passablem
dispendieuse, mais offrira certainement plusieurs particularités qui la rendront Ç

Signalons entr'autre le cabinet de toilette au rez-de-chaussée,
wande cuisine et une entrée de service très bien située et donnant sur un vestib

Les chambres à coucher sont de dimensions très généreuses et parfaite
éclairées par au moins deux fenêtres chacune,

difficultés, vu le nombre et la dimension des garde-robes,
dans la chambre à coucher maitresse constitue une ovation intéressante.
d'entrée principale est retirée afin d'offrir une protection suffisante conte

Le revêtement extérieur offre un coup d'oeil intéres

et agréable par la combinaison verticale et horizontale du bois.

L'entreposage ne créera pas
La salle de toil

La Pf

La superficie totale de cette maison est de 1,565 pieds carrés et elle conf
22,105 pieds cubes. Les dimensions extérieures sont de 30 pieds par 26 pi

il est possible d'obtenir les épures de cette maison, modèle numéro 51
an prix minimum, de tout bureau de la Société Centrale d'Hypothèques €
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dis

Pain d
— Ce Pain du jour que vous

gagnez à la sueur de votre front,
tous les mercredis soir à 8 heu-

res, à la télévision de Radio- Ca-
nada, comment le pétrissez-vous? ,
— Nous comptons sur l’auteur-

boulanger Réginald Boisvert pour

surveiller le pétrin. Nous, nous
ne nous occupons que de jouer

notre rôle.
— Et le personnage de Char-

les Deguire que vous y jouez,

comment le concevez-vous?

— Charles Deguire est un hom-

me très complexé qui n’a pu

faire les études qu’il aurait vou-

Ju. Il est ouvrier et il a un peu

honte de sa condition devant ses
enfants. Leur paresse à l'étude

Yirrite. Il ne peut comprendre

qu’ils ne profitent pas de tous

les avantages de l'instruction. Il

ne veut pas que ses rejetons de-

viennent des ouvriers. De ca-

ractère violent parce qu’il est
très engagé, Charles Deguire a

tout de même hérité d’une bon-

ne nature. Sa femme Martine

(Olivette Thibault), grâce à son
sens de l'humour très pronon-

cé, le fait sortir de ses nom-

breuses colères.  

Yves Létourneau dans le

 

e

— J'ai cru vous entendre quel-

quefois à des émissions sporti-

ves, n’a-t-on pas recours à vos

services dans ce domaine?

— Oui, j'ai un faible pour le
sport et on m’a confié, l’été der-

nier, la description de la tra-

versée du lac Saint-Jean à la na-

ge et celle des régates de Valley-
field. De la mi-septembre à la

fin de décembre, j'ai aussi fait

à la télévision la description des
parties de la Ligue nationale de

football.
Journaliste et comédien

Né à Saint-Pierre de Montma-

gny, Yves Létourneau a épousé
Paulette De Guise dont il a eu

trois enfants: Marie-Claude, A-
lain et Danielle. Après ses étu-

res primaires à Saint-Pierre de
Montmagny, il a obtenu son bac-

calauréat ès arts au collège de

Sainte-Anne de Beaupré. I] y

faisait déjà du théâtre. A sa
sortie du collège, Yves Létour-

neau devient journaliste à l’E-

vénement-Journal de Québec a-
vec des journalistes connus com-

me Edmond Chassé et Willie

Chevalier, C’est dans la Vieille

Capitale qu’il fait la rencontre  

LE PEUPLE 11

  
Le dimanche 3 février à 8 heures, le réseau français de télévision de Radio-Canada vous propose une
seconde Soirée au Théâtre Alcan, L'oeuvre à l’affiche est une pièce à succès d'Albert Husson, Ja Cuisine des
anges, jouée par les comédiens du ‘Théâtre de l’Anse” de Vaudreuil. HUBERT LOISELLE, GUY
PROVOST, MARCEL CABAYet GEORGES GROULX (de gauche 2 droite sur la photo), feront partie de

la distribution.

  

du Père Legault et de ses Com-

pagnons. Il passe une audition

au mois de janvier 1945 et dé-
cide de s’en venir à Montréal y

faire du théâtre. Il restera six

ans avec les Compagnons et joue-

ra tout leur répertoire, depuis
le Médecin malgré lui, le Bour-

geois gentilhomme et le Malade

imaginaire de Molière, jusqu’à

des pièces plus modernes comme

les Gueux du paradis de Martens

et Aubé.

Radio et télévision

On l’a entendu que quelque-
fois à la radio dans Rue Princi-

pale, Métropole et Maluron de
Félix Leclere, En 1951, Yves Lé-

 

 

 

 

 

Nouveaux Modèles de Maisons Canadiennes
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MODRLE 415: Une famille nombreuse appréciers la spaciosité de cette maison à 14 étages dont le
modèle a été préparé par l'architecte K. R. D. Pratt, de St-Vital. L'aire totale de parquet de cette maison
est de 1,264 pieds carrés, tandis que les dimensions extérieures sont de 36 pieds sur 24 pieds. On peut se
procurer les épures de ce plan au prix minimum à la Société centrale d'hypothèques et de logement,
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tourneau quitte les Compagnons

aprés y avoir joué dans Zone de

Dubé. Survient la télévision qui

l’accapare. Il joue dans les trois

téléromans que Germaine Guè-

vremont: le Survenant, le Che-

nal-du-Moine et Marie-Didace; on

le voit pendant deux ans à la

Côte de Sable; il joue dans Kimo,
Taillefer et il est depuis toujours

la vedette de CF-RCK. Les pla-

teaux des téléthéâtres lui sont

très familiers. Yves Létourneau

joue notammen dans Bousille et
les justes qu’il reprend à la té-

lévision, en anglais et en fran-

çais. On l’applaudit par la suite

dans I’Etoile de mer de Erwin

Shaw, adaptation de Marcel Du-

bé, dans Cendres (Ashes in the

Wind) de Mac Shoub et dans
Living-room de Graham Green.

Il a été de presque tous les té-

léthéâtres de Dubé: Bilan, Cham-

bre à louer et l’Echéance du ven-  

dredi.

Projet immédiat

Son projet immédiat: interpré-

ter le rôle d’Antonio, le Marchand
de Venise que son frère Jacques

Létourneau montera au mois de
février à la Commédie-Canadien-

ne.
Et la vie!

Yves Létourneau a ses idées

bien à lui. Au sujet de la vie, il

m'a dit: “Je vois la vie dans une

perspective non engagée. Je con-
sidère que l’ambition humaine la

complique. Comme vous le cons-
tatez, ma philosophie est un peu
désenchantée. J'ai très peu l’am-

bition personnelle, mais jen ai

beaucoup pour mes enfants. Je
ne crois pas à la vanité de brûler
tous ses loisirs pour arriver.

L’ambition peut servir d’aiguil-

lon et encore!

Gabriel LANGLAIS.

 

Funérailles de
Charles Quint

Charles Quint après un règne de

quarante années se ‘désista de sa cou-

ronnme en faveur de son fils Philippe.

Alors un exemple frappant jeta le

délabres d’argent; dans l’abside on

distinguait une grande croix blanche

avec cette inscription:

Miseremini mei, saltem vos amici mei.

Dans le transept, un magnifique ca-

tafalque entouré de mille cierges é-

tait la demeure momentanée du sus-

dit potentat. Dans les crosillons de la

croix surmontant ce catafalque était

enchassée la couronne royale. Du cam-

monde dans une tristesse mêlée d’ad-. panile flottaient au gré des vents, des

miration. L’on vit le vainqueur de

Barbe-rousse, le roi d’Espagne et des

Deux-Siciles se faire le plus humble |

des disciples de saint Juste. IL était

entièrement métamorphosé; ce n’é-

tait plus Charles V, mais un frater.

La pourpre avait fait place à la ro-

be de bure; la couronne à la tonsure

monacale, et celui qui, jusque là, n’a-

vait connu de bornes à ses désirs que

ses volontés était devenu fidèle ob-

servateur d’une règle austère.

Après une année écoulée dans la pié-

té et la chaleur de l’oraison, Charles

conçut le désir d'assister à ses funé-

raîlles. La date et l’heure en étaient

déjà fixées; le roi et sa cour, les per-

sonnages de haute distinction et leurs

suites y avaient été convoquées.

La veille de ce jour mémorable, les

suisses, les sacristains et les portiers

prétérent main forte aux acolyte de

la basilique. Ce vaste temple fut en

peu de temps revêtu de ses parures fu-

néraires. Des tentures noir de jais cou-

vraient dans toule leur longueur les

codont les chapitaux étaient couron-

nés de sentences funébres; les grands

vitraux peints d’après un style go-

thique, ne laissaient pénétrer à l’inté-

rieur qu’une faible lueur du jour; des

draperies noir de fumée et aux fran-

ges orange ornaient les galeries et la

chaire de vérité; de la voûte étaient

suspendus des lauriers et des couron-

nes des deux côtés du maître-autel gi-

saient les saules pleureurs et des can-  

oriflammes et des bannières semi-

deuil. Au frontispic de ce temple é-

taient suspendues les armes et les ar-

moiries de la famille impériale et

royale. Enfin, rien n’avait été épar-

gné en cette occasion.

Le lendemain, à l’heure de la céré-

monte, le glas se fait entendre ; le ca-

rillon exécute ses airs de deuil et la

riche bière renfermant le monarque

moine est transportée aux sons plain-

tifs des instruments à pistons et à

vent.

Les ministres sacrés font leur ap-
parition. La messe commence. Le

chant du graduel et du Dies trae fait

tressaillir le moine; son âme va d’é-

motion en émotion, les sanglots s’em-

parent de tout son être, et à l’absoute

ses larmes coulent avec la rapidité

d’une source profonde qui du haut

d’un rocher précipite ses eaux.

Le service terminé, les prêtres dis-
paraissent en murmurant le De pro-

fundis, et l’assistance aspergeant une

dernière fois le cercueil se retire en

silence. Le désert s’étant fait sous Ia

voûte du temple, Charles soulève le
drap mortuaire et regagne sa cellule.

Saisi instantanément d’une fièvre

ardente, il en mourut deux jours a-

près.
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AU PALAIS DES QUILLEURS
Ligue Masculine “A”

Rapport du programme dis-

puté le 24 janvier 1963:

‘Antonio Clouston est défait

par Denys Gaudreau 3 a 1.

Raymond Robin triomphe de

Roger Fréchette 3 à 1.

Jean-Paul Barde obtint une

victoire aux dépens de Eu-

gène Bernier 3 à 1.
Plus haut simple d’équipe:

Denys Gaudreau 828
Plus haut triple d’équipe:

Denys Gaudreau 2339

Plus haut simple individuel:

Denys Gaudreau 252

Plus haut simple d’équipe:

‘Gaston Robin 569

Triples de 500 et plus:

Gaston Robin 569

Bertrand Barde 561

Benoit Gaudreau 538

Raymond Robin 538

Denys Gaudreau 554

Raymond Dion 530

Eugène Leclerc 529
Raymond Gaudreau 519

Jean-Paul Barde 513
Simples de 200 et plus:

Denys Gaudreau 252

Raymond Gaudreau 231

Bertrand Barde 226-202

Gaston Robin 214

Claude Bernier 211

Maurice Tétu 208

Jean-Paul Barde 207

Benoit Gaudreau 204

Raymond Robin 201

Ligue Mixte “B”

Un magnifique triple de 606
fut réalisé jeudi soir, par René

Gaudreau avec des simples de

155, 189 et un dernier de 262.

Félicitations à ce jeune quilleur.

Ligue Duplan of Canada

Rapport du programme dis-

puté le 13 janvier 1963:

Plus haut simple d’équipe:

Nylon 741

Plus haut triple d’équipe:

Inspection 2110

‘Plus haut simple masculin:

Raymond Robin 214

Plus haut triple masculin:

Raymond Robin 557

Plus haut simple féminin:

Jeannine Corneau 213
Plus haut triple féminin:

Claire Paradis 453
Classement:

1—Imspection 36 pts

2—Spun 32

3—Coton 22

4—Nylon 22

5—Rayon 18

6—Orlon 14
Big Ten:

1—Raymond Robin

2—Geo. H. Mercier

Suite à la page 13

159.19

153.6

 

 

     

Théatre
Lafontaine

3, 4, 5 février

GORGO

aussi

LES HORS LA LOI

DU MISSOURI

6, 7, 8, 9 fév.

L’AFFAIRE DREYFUS

Cinéma Taché
1, 2, 3, 4, 5, 6, 7 fév.

LA PETITE AURORE
L’ENFANT MARTYRE

aussi

SI LE ROI SAVAIT CA
en Couleurs

Vendredi le 1 février 1963

 

  
Cest vendredi soir dernier qu’est apparu pour la lère

fois le Bonhomme Spatial avec son casque barbé d’anten-
nes et de tuyaux respiratoires. Surgissant de sa fusée cos-
mique, il a consenti à se mêler aux centaines et centaines
de jeunes venus à sa rencontre dans les costumes et coif-
fures les plus bigarrés.

 

 
   

NOUVEAU SALON DE COIFFURE
A MONTMAGNY

Mlle Raymonde Dion, annonce l’ouverture de son salon
de coiffure à 2 rue St-Jean-Baptiste, Montmagny (an-
cien local de M'le Fernande Gagmé).
A cette occasion, grand spécial en permanente pour un
temps limité.
Mlle Dion est spécialisé en teinture Igora ainsi que l’O-
réol de Paris.
Pour appointement téléphonez à 1111 ou un service des
plus courtois vous attends.   
   

 

 Ping-pong a l'honneur dimanche
dernier au

Dimanche dernier, alors qu’on

ne voyait ni ciel ni terre, de

nombreux sportifs s’étaient don-
nés rendez-vous au “Bûche-

von”. La tempête n’a pas em-

pêché les fervents de tennis
sur table de se rendre en grand

nombre au Blicheron. Au con-

traire, ce fut le plus gros

tournoi depuis le début de la

saison.

Bravant les intempéries, en

raquettes, à pieds, en voitu-

re... plus de 50 joueurs et

joueuses se sont rendus par-

ticiper aux compétitions qui
ont duré tout l'après-midi.

Trois tables de jeu avaient

été installées.

Voici quels ont été les ga-
gnants des nombreuses com-

pétitions qui ont été organi-

sées,
Dans les simples masculins,

classe “A”, Raynald Lavallée

Ta emporté en finale contre
Jean Jacques. Dans l'autre ca-

tégorie, Raymond Blais a eu
le meilleur contre Omer Vau-

tour et a été proclamé cham-

pion. En double-mixte, les meil-

leurs ont été Cricri Fournier
avec Pierre Taschereau. Ray-

nald Lavallée avec Yves Tal-

bot ont remporté le titre en

double masculin,
L'heure du souper venu, tou-

tes ces activités avaient creu-

sé l'estomac... Paulo Cou-
lombe invita toutes les person-

nes présentes à rester, qu’il
payait le lunch. Trois vo-

lontaires, Denis Gaudreau,

Marcel Morin et Gaston Ro-

bin, se sont chargés du ra-

vitaillement. Ils ont foncé dans
la tempête et sont revenus,

sains et saufs, avec tout ce

qu'il fallait: pain, jambon, ca-

fé... etc.

Les femmes se sont mis à
la besogne et ont vite trans-

“Bucheron”
formé ces victuailles en déli-

cieuses sandwichs.
Malgré les nombreux matchs

de l'après-midi, aussitôt sor-

tis de table, les enragés du
tennis sur table se sont remis

de la partie.
Félicitations aux champions

de chaque catégorie. Remercie-

ments aux organisateurs de

ces tournois, en particulier, à
Jean Jacques qui est l’âme di-

rigeante du tennis sur table

au Bücheron. Remerciements

à “Ti-Paulo” Coulombe qui a
défrayé le coût du souper.

Paulo s’empresse toujours pour

accomoder les joueurs de ping-

pong. Merci au Bûcheron, à

Jean Jacques et à Paulo Cou-

lombe, qui ont permis aux

adeptes de tennis sur table de
passer une journée des plus

agréables. C’est le souhait de

tous les sportifs que de telles
rencontres aient lieu plus sou-

vent.

Ligue de Tennis sur table
du Bûcheron.

LIGUE FEMININE

Moyenne d’équipe

Andrée Jacques 104 en 168 618

Pier. Gaumond 85 en 147 578

Cricri Fournier 71 en 147 482

Car. Bouffard 55 en 168 327
Moyennes individuelles

Pier. Gaumond 40en42 952
Cricri Fournier 37en42 881

Andrée Jacques 40en48 833

Mon. Bernier 3len48 645
LIGUE MASCULINE

Moyenne d’équipe

Donald Blanchet 78 en 147 530
Mau. Rousseau

Denis Fréchette 71 en 147 482

Jean Jacques 69 en 147 469

Moyennes individuelles

Mau. Rousseau 35en36 972

Raymond Blais 15en 18 833

Jean Jacques 32en 42 762

Denis Fréchette 28en42 666

76 en 147 516 . 
ABONNES DUTELEPHONE DE

Dimanche le 2 juin à 2.01 a.m. le Central de Montmagny sera
converti à l’automatique.

En vue de ce changement, dès les premiers jours de février, les
installeurs de QUEBEC-TELEPHONE commenceront à visiter
les abonnés pourinstaller le cadran sur les appareils de téléphone.

À CETTE OCCASION VOUS POUVEZ

SANS FRAIS DE SERVICE

FAIRE INSTALLER DES APPAREILS EXTENSIONS

CHANGER VOTRE APPAREIL NOIR POUR

UN MODELE RECENT EN COULEUR |

OU, SI VOUS PARTAGEZ VOTRE LIGNE AVEC UN

CO-ABONNE, OBTENIR UNE LIGNE INDIVIDUELLE.

Appelez notre bureau d’affaires sans tarder, et profitez du fait

que nos installeurs DOIVENT se rendre chez vous pour faire

opérer ces changements.

SANS FRAIS DE SERVICE.

ATTENTION

 

MONTMAGNY

Québec-Téléphone.  
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des Sports

d'Hiver
La semaine du HOCKEY MI-

NEUR a débuté au Canada same-

di dernier et pendant cette période
tous les médiums de publicité font

une grande campagne pour mous-

ser la pratique de notre sport na-

tional chez les jeunes. A Montma-

gny, le Comité des Sports du Con-
seil des Loisirs se dévouent depuis

Plusieurs années à la cause du Hoe-

key Mineur et ceci, tou spéciale-

ment, grâce au travail de son pré-
sident; il est bien secondé par des
directeurs, instructeurs, arbitres et

aides bénévoles qui se dévouent en-
tièrament à la cause des jeunes,

Cette année Montmagny connait

un essort tout à fait remarqua-
ble; l’effectif a doublé, l’achat

d’équipement permet de protéger

au maximum nos joueurs et les

chanidails facilitent beaucoup le

travail des arbitres. L’aide pécu-

niaire de l’Association des Anciens

du Collège et du Conseil des Loi-

sirs enlève un gros problème de fi-

nance aux dirigeants, mais il res-

te quand même qu’il faut opérer

selon le budget prévu.

Le Hockey Mineur dans notre
localité mérite qu’on y porte at-

tention, ceci pour la simple raison

que c’est véritablement la source

  
   

d'ou jailliront des joueurs de hoc-

key qui alimenteront plus tard les

alignements des équipes de plus fort

calibre, Cette année, dans les ali-

gnements, on compte plusieurs jou-

eurs qui ont fait leurs premières

armes dans le HOCKEY MINEUR.

Le spectacle qu’offrent les jeu-

nes joueurs de 8 à 18 ans, n’est pas

à dédaigner; il est même superbe ;

les jeunes apprennent à patiner, à
manir le bâton, a améliorer leurs

tactiques offensives et défensives

et surtout à jouer en équipe. L’ex-

périence acquise durant leur stage
dans des circuits mineurs organi-

sés, comme ceux que nous avons i-

ci à Montmagny, seront un pré-

cieux atout pour ces joueurs de de-

main qui prendront la vedette avec

d’autres équipes supérieures.

La population de Montmagny,

surtout les parents des joueurs, de-

vraient se faire un devoir d’assis-

ter aux joutes du HOCKEY MI-

NEUR à l’Aréna. C’est seulement

en vous y rendant personnellement

que vous constaterez ce qui se fait

pour les jeunes qui appartiennent

aux équipes du Comité des Sports.

En plus d'assister à un spectacle

de qualité, vous participerez à la
promotion du HOCKEY MINEUR.

Profitez (de la semaine du HOC-

KEY MINEUR pour vous rendre

à l’Aréna mercredi prochain, à 6.30
hres et pour assister à une ou deux

joutes des équipes. Le fait de voir

évoluer ces petites frimousses, le

bout du nez rouge et les veux bril-

lants, de les voir jouer en équipe,

donner tout ce qu’ils ont au ventre

pour aider leurs équipes respecti-
ves, vous permeitra dé constater

qui s’allume dans leurs yeux, leurs

eris de joie, quand un but est en-

registré,
Parents, vous avez demandé des

loisirs pour vos enfants, Le Comité

des Sports et le Conseil des Loisirs
s’en ont oceupés; ne laissez pas ces

gens faire un travail sans support

moral. Montrez-leur votre recon-

naissance en assistant à tous les loi-

sirg organisés,
Suivez la devise jlu Hockey Mi-

neur: ‘‘N’envoyez pas votre en-

fant seul à 1’Aréna.. Accompa-
gnezde’’,

 

 

| AU PALAIS DES...
Suite de la page 12

3—Denis Morin 152.29

4—J.-Ls Bernier 152.23

5—Jac. Deladurantaye 146.9
6—Henri Poulin 140.9

7—Donald Boulet 140.7

8—Denis Boulet 134.24

9—André Gaudreau 133.23
10—Gérard Journault 130.9

Big Six Féminin:

1—Claire Paradis 129.7

2—Janine Corneau 117.35

3—M.-P. Labrecque 115.12

4—Clau. Gaudreau 112.2

5—Loraine Lislois 111.23

6—Thérése Montminy 109.14
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La livraison desproduits pétroliers Shell à votreferme vous économise du temps et vous protège contre les pannes de carburant

Nous livrons maintenant—directement a votre
ferme—8 produits Shell différents.

UE ce soient les essences Shell, garantie
de rendement maximum pour voitures,

camions, tracteurs, et tout autre équipement

pourvu de moteur à essence, la Dieseline Shell,

les huiles hydrauliques ou pour moteurs,l’anti-

gel Shellzone, l’huile pour poêles et l’huile

de chauffage Shell, nous avons tout ce qu’il
faut pour répondre à vos besoins et nous le

livrerons directement à votre ferme.
Proposition avantageuse. Car vous écono-

miserez un temps précieux en vous évitant de
transporter vous-même les produits pétroliers
qui voussont nécessaires.

Et vous êtes protégé contre le risque d’être
pris à court du carburant dontvous avez besoin

PHILIPPE

=—au moment où vous en avez le plus besoin,

Vous bénéficierez aussi des recherches faites
par Shell. Les produits Shell assurent à votre
équipement—qu’il s’agisse de moteur, de brû-
leur, ou de tout autre appareil—la protection
la plus complète contre l’usure.
Nos services ne coûtent pas plus cher que

si vous transportiez vous-même les produits
pétroliers dont vous avez besoin. Et vous êtes
certain du rendement maximum que vous
garantissent les produits Shell. Ne manquez

donc pas cette bonne occasion.
Unsimplecoup de téléphoneetnotrecamion-

citerne Shell se rendra immédiatement à votre
ferme.

CHABOT,
Vendeur des huiles à chauffage Shell,

Téls: Bur. 116, Rés.: 117 Rte Trans-Canada
Montmagny  
 

    

Vente de la

FLANIME
 du Carnaval de Montmagny

SAMEDI, le 2 février

a partir de 6 h. pm.

 

Encouragez la “CHATELAINE”

de votre choix....

en multipliant vos chances

de gagner

51,000 en argent
ler $250.00 de $75.00

2e $150.00 5e $50.00

3e $100.00 et 15 prix de $25.00

 

Chaque “FLAMME”

coute $1.00

 

Pour acheter des “Flammes”

Appelez l'Organisation
Centrale du Carnaval

Tél: 1050
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MODÈLES DE PETITES MAISONS
LNH — La forme rectangulaire et les
lignes simples du toit de ce modèle de
bungalow de trois chambres représen-
tent une épargne appréciable pour le
iutur propriétaire. La simplicité est la
note dominante d’un bout à l’autre
L'architecte À. McPhalen d'Ottawa, a
utilisé une combinaison attrayante de
parements verticaux et horizontaux en
bois et une plate-bande à l'entrée prin-
cipale pour donner à l’extérieur une ap-
parence agréatle.

Le grand salon est bien éclairé; on y
a une oxcellente vue de la terrasse ar
rière et du jardin. L’entrée principale
et l’entrée de côté sont à proximité de
la cuisine,

L’aire totale du parquet de la maison
est de 954 pieds carrés, tandis que le
cubage est de 19,080 pieds. À l’exté
rieur, l\ maison mesure 88 pieds sur 26
pieds. La Société Centrale d'Hypo-
thèques et de Logement vend à un coût
minimum les épures de cette maisom—
modéle 241.

$ à MANGER

~~]

CUISINE
 

12-"x8"3  

 

B S
    

 

              

 

   

 

et le Salon national de l'Agriculture présentent

CONCOURS de la MEILLEURE RECETTE

  
Robin Hood

  

   $4,500 EN PRIX  

 

 

automo

sic.

Trols finalistes, choisies par
un jury compétent, seront

invitées, toutes dépenses

payées, au Salon national

de l'Agriculture, tenu à

Montréal, le 12 février

1963, pour exécuter leur

recette. Elles recevront la

cuisinière Bélanger dont

elles se seront servies, Il
y aura également un boni

de $100. pour le Cercle,
Club ou Association dont
les finalistes font partie.
Le concours prend fin le
26 janvier 1963, à minuit.  

fa compacte ‘’la plus désirable au Canada‘,
bile Valiant 1963, de marque Chrysler,

modèle V-100, 4 portes, transmission automa-
tique, pneus à flanc blanc, radio, lave-glace,

GRAND PRIX

  

  

   

  

  

L’incomparable
cuisinière Châtelet V
de Bélanger, 30",
à 4 éléments, fenêtre
“Perma-Vue”“, tableau
de commande et
four éclairés, etc.

   

   

    

     

  
  

              

NE ONE MS RES EEE DENON RON SOS NS CR _§N _§N |]

FORMULE DE PARTICIPATION

Concours ‘’Pâtes aimées — pâtes sucrées‘,
Case postale 237, Station Youville,
Montréal 11, Qué.

  
Vous trouverez ci-inclus une recette de pâte sucrée, de
même qu'un certificat de garantie de la Farine Robin Hood,

NOM:

ADRESSE: 

PROV.:

Vous trouverez les règlements officiels et d'autres formules de participation chez
votre épicier,

VILLE:   

Vendredi le 1 février 1963

 

 

 

AU SERVICE DE
VOTRE BONHEUR

Par le Dr Adrien Plouffe   

 

 

 

  
 

Une affaire
Un homme des mieur renseignés ri

‘ne femme des plus intelligentes me

lisaient à peu près la même chose, à

leux jours d'intervalle: ““Nous ne

avons pas boire”!

C'est une vérité que j'ai soulignée

t commentée bien des fois dans des

billets, des lettres, des articles et des

‘onférences.

Un trop grand nombre des nôtres

ne peuvent pas boire d'alcool sans en

abuser, et toute la plaie de l’alcoolis-

ne est dans cette regrettable consta-

tation.

Voici un monsieur qui ne saurait

tvoir une bouteille de gin devant lui

sans en voir le fond; voici une petite

madame qui boit une dizaine de cock-

tails d’affilée; voici un jeune homme

qui ne peut pas toucher à l’alcool sans

*“se mettre chaud””, comme il dit; voi-

i Une jeune fille qui s'amuse à mé-

langer la bière, le vin et le scotch et

qui, au bout de deux heures, ne sait

plus ce qu’elle fait. Entre nous, sont-

ce là des manières raisonnables de

boire?

Les hygiénistes ne préchent pas la

tempérance. Ils dénoncent l’abus au-

quel se livrent leurs contemporains.

Sans cet abus malfaisant, la question

de l’alcoolisme serait susceptible d’é-

tre résolue, mais peu de gens savent

boire sans s’embarquer dans l’excès.

A telles enseignes qu’on se demande

si les ministres du culte n’ont pas

raison de prêcher l’abstinence totale.

Certes, les prêtres savent bien qu’ils

ne l’obtiendront pas. Les hygiénistes

le savent aussi, alors, de guerre las-

se, nous continuons à mous en pren-

dre à l’abus, persuadés que nous pour-

rons peut-être, un jour, diminuer ain-

si les ravages de l’alcoolisme.

Des rapports nous apprennent qu’il

y à moins d’ivrognes dans les rues.

Il est évident qu’on voit moins de

pochards tituber un peu partout com-

me autrefois.

Cependant, des rapports nous ap-

prennent aussi que la consommation

de l’alcool augmente, puisque la ven-

te des liqueurs alcooliques atteint des

hauteurs astronomiques!

Que faire alors? Rien, sauf de con-

tinuer à éduquer mos gens. Ce n’est

pas une tâche facile. C’est une beso-

gne de longue haleine. Il faut du cran

de la patience, car ce n’est pas en

nous croisant les bras que nous arri-
“

verons à vaincre la plaie de l’abus  

d'éducation
dans ce secteur. C’est done une affai-

re d’éducation. Rien d’autre.

Oui, je sais, il y a encore des gens

qui croient à la possibilité de suppri-

mer l’alcool. Hélas! depuis l’aventu-

re dans laquelle se sont fourvoyés les

Etats-Unis avec leur loi de prohibi-

lion totale, les hygiénistes, les méde-

cins et tous ceux qui ravaillent à la

solution du problème posé par l’al-

coolisme, ne croïen guère à la- sup-

pression possible de l’alcool par une

loi.

Peut-être que cela viendra plus tard
‘quand l’homme aura fait de grands

progrès, mais, en attendant, nous de-

vons nous gendarmer contre l’abus et

essayer d'obtenir de nos contempo-

rains qu’ils se perfectionnent un peu

dans l’art de boire. Ce serait déjà un

résultat magnifique.
 

 

LE PASSE, LE PRÉSENT, L'AVENIR
Le passé reste un maître fort

compétent. Son visage nous est
familier, il nous parle un lan-
gage connu. Cependant, à no-
tre époque de vitesse vertigi-
neuse ou toute l'attention se
concentre sur l'instant présent,
seules les figures des grands
personnages émergent de l'ou-
bli. Nos Fondateurs de l’Eglise
du Canada sont au nombre de
ces gloires nationales qui illu-
minent encore l'existence de
notre peuple.

Nos Seigneurs les Evéques
nous les proposent en modèles
et nous demandent de pousser
leur cause de canonisation. Les
Pionniers de la foi chez nous
méritent vraiment la vénéra-
tion de tout notre peuple.

Tâchons de les imiter et de
mettre nos vies et nos moeurs
en accord avec les valeurs
spirituelles qu’ils représentent.
Ainsi le passé nous servira dans
le présent à préparer l'avenir.

Le Comité des Fondateurs
de l'Eglise du Canada,

25 ouest, rue Jarry, Montréal 11.
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Les causeries de la semaine
a RADIO-SACRE-COEUR

du 4 au 9 février
Lundi, 4 fév.
Jean-Marie Rocheleau, S.J.

Les agonisants crient
au secours

Chant par M.-C. Pichaud.

Mardi, 5 fév.
Jean Barry, S.J.

Les Philippines, seule nation
catholique d’Asie

Mercredi, 6 fév.
Jean Barry, S.J.

Auprès des Chinois aux
Philippines

Chant par Michel Frenc.  

Jeudi, 7 fév.
Jean-Paul Labelle, S.J.
La féte des malades

Chant par Marthe Wilson,
Foyer de Charité, Montréal.
Vendredi, 8 fév.

Gérard Tremblay, S.J.
Nos apôtres du Sacré-Coeur
Chant par Marthe Charlebois

de Québec.

Samedi, 9 fév.
Jean-Paul Labelle, S.J.
La vocation et les jeunes

Chant par les Frères des Eco-
les Chrétiennes de Ste-Foy.
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    L'HEURE LITTERAIRE
ET CULTURELLE

FAIRE LE BIEN

Les âmes charitables peuvent redresser

 

et orienter des existences.
Georges GOYAU

 

L'hommedoit mettre tout son esprit et tout son coeur
À faire le bien, s’il veut se rendre digne de sa haute destinée.

Il doit se conformer — dans ce but — à la loi morale, qui
prescrit le bien et défend le mal.

Puis il doit employer toutes ses forces, toute son appli-
cation, à faire le bien avec toute la perfection possible.

Pourcela, il ne doit pas agir par des motifs égoistes, par
le mobile du plaisir, de l’intérêt propre, de la jouissance per-
sonnelle.

Non, il doit procéder en vue du devoir à remplir, du dé-
vouement à exercer, pour plaire à son Créateur, pour être
utile au prochain.

Il doit opérer avec prudence, avec sagesse, selon les
temps, les lieux, les circonstances, les besoins.

Il sait discerner le faux zèle du vrai: il observe la me-
sure en tout.

Il ne veut pas seulementce qui est juste, mais il ne prend
que de loyaux moyens pour y parvenir.

Car, le bien n’est plus le bien, s’il n’est pas fait d’après
les directives de l’équité.

C’est dire qu’il ne voudra pas voler dans le but de faire;
Yaumoéne; ou encore, il ne rendra pas service en cherchant
sournoisement à se faire payer, c’est-à-dire sans que cela
paraisse.

Il faut donc viser à faire le bien, sans s’écarter de la rai-
son, de la règle, de la probité.

Il ne faut pas commettre une faute — en d’autres ter-
mes — pour poser un acte vertueux par ailleurs.

Il ne faut pas séparer la justice de la charité, et faire la
charité en péchant contre la justice.

Précisons: faire la charité en blessant celui à qui on la
fait, serait mal faire le bien, mal faire l’aumône.

En conséquence, le bien cesse d’être le bien, lorsqu’il
est mal fait.

Mais, faire le bien par devoir, avec prudence et délica-
tesse, c’est le bien faire.

Et toujours, et partout, il y a beaucoup de bien à faire,
si l’on veut s’y consacrer, en ne perdant aucune conjoncture |,
favorable.

 

   , fsLA

nx
47aAh |. Ai

 

fn

 

3
ALL CARNAVAL DE QUEBEC COMME AILLEURS IAill

oN al

_pg[23lhe=Xtrie
EST LE COMPAGNON DE LA —_——

we

 

 

Definitions
philosophiques

Les oiseaux sont des porte-plumes.

Les arbres sont des porte-feuilles.

Les femmes sont ldes porte-man-

teaux. *

Les dessinateurs sont des porte-

crayons.

Les percepteurs sont des porte-mon-

naie.

Les filous sont des vide-poches.

Les cordonniers sont des hommes

de poix et de mesure.

 

Le langage de la
cire a cacheter
Le blanc a été choisi pour les ma-

riages, le noir pour les morts, le vio-

let pour les condoléances; les invita-

tions à dîner se cachètent avec la cou-

leur chocolat, le vermillon s’emploie

dans les affaires, le rubis sert pour

les lettres heureuses, le vert en cas

d’espérance, le brun pour une lettre

de regrets, le bleu pour la constance

et le jaune pour la jalousie; le vert

pâle indique les reproches, enfin le

rose est l’apanage des jeunes filles et

le gris s’emploie entre amis.

SE CONNAITRE
Le ciel est inutile à qui ne s’aide pas.

Jean de ROTROU

On dit que la connaissance de soi-même est la science
primordiale, la condition de tout progrès moral.

N’est-ce pas qu’il faut bien savoir pour bien faire?
En fait, on agit comme on connaît.
Il faut apprendre à connaître ses puissances et ses res-

sources, afin de s’en servir comme il convient.
Réfléchissons: faisons les distinctions nécessaires, con-

cernant nos facultés, nos forces, nos énergies; voyons com-
ment nous pouvons les utiliser au mieux.

En nous connaissant davantage, nous accomplirons plus
parfaitement nos devoirs individuels et nos devoirs sociaux.

Etab'issons clairement ce que vaut notre raison, notre
conscience, notre volonté; ce que nous pouvons attendre de
notre imagination (afin de s’en méfier).

Et dans tout cela, il faut reconnaître avec impartialité,
ses qualités et ses défauts, ses bonnes et ses mauvaises ten-
dances; voir ce que l’on doit craindre, ce que l’on peut espé-
rer.

Apprenons à nous connaître, pour prévenir toute erreur,
pour agir avec discernement, pour nous améliorer de plus en
plus.

Il faut savoir faire intelligemment la part de ces trois
vies: végétative, sensitive, morale.

La vie morale — ou vie supérieure — doit dominer, ré-
gir les vies inférieures, pour que l’âme soit dans l’ordre.

I faut tout distinguer, ne rien confondre, dans cette é-
tude de soi-même.

Et, comme cette connaissance éclairera la voie, aplanira
les difficultés!

 

La fleur fanée
Pauvre fleur!elle n’a véeu qu’un

jour!Voyez sa tige déjà penchée!

on dirait que sa tête est trop lourde,

elle est pâle. son calice n’a plus de

parfum qui enivre… Ses feuilles une

a une se détachent.... elles semblent

ne tomber qu’à regret… c’est si tris-

te de mourir à péine éclose!….. Hélas!

c’est sa destinée, destinée parfois

cruelle....

Tout ici-bas prend fin. les rêves

les plus beaux s’évanouissent, et le

réveil bien souvent est pénible.

Cette rose semble pleurer sa beau-

té à jamais flétrie....

Lorsqu'elle songe à ses succès pas-

sés, ses regrets n’en sont que plus a-

mers. Comme elle paraissait bien dans

les cheveux de cette jeune fille! On
remarquait sa fraîcheur. Les roses,

ses soeurs, semblaient l’envier… mais

hélas, maintenant qu’elle git fanée....
oubliée....

Notre dme est une fleur plus belle

que la rose, et lorsque l’Ange de la

Mort cueillera cette fleur pour la

transplanter dans le jardin de Dieu,

quel parfum n’exhaltera-t-elle pas si

elle a su entretenir en cette vie, l’a-

mour de Dieu.

Mais si par hasard elle s’est fa-

e.... qu’adviendrait-il? On la jette-

ra au feu comme cette pauvre rose.

Celui qui a dit: ‘“Le pécheur creu-

se à la sueur de son front l’abîme
dans lequel il va s’engloutir de même

que le juste dresse péniblement l’é-

chelle de vertus par ou l’on remonte

à Dieu’.

Cet écrivain a raison, car le chemin

le plus pénible n’est-il pas le chemin
du ciel?

 

Proverbes : suédois
Parole d’homme, honneur d’homme.

Il ne faut pas laisser partir la mo-

rue avant de tirer le filet.

Tous les fous ont un air de paren-
té entre eux.

On est plus généreux pour donner!
des conseils que de l’assistance.

 
Pour rire

Dans le tramway

On a chargé — et pour cau-

se — Toto de prendre lui-mê-
me son billet. L’employé lui rend

gentiment la monnaie sur une

pièce de cinquante sous. Alors,
Toto, battait des mains:

— Maman, maman, il a pris

la pièce fausse!
Tête de la maman!

voyageurs.

Joie des

Il faut s’entendre.

Deux grammariens se rencon-

trent. L’un d’eux raconte qu’il

souffre de temps à autre de

rhumatismes aigus, l’autre cher-

che à rassurer son confrère. Et

il explique :
— Puisqu’on différencie l’ac-

cent aigu et l’accent grace, tu ne

peux trop te plaindre: les rhu-

matismes aigus ne sont pas gra-

ves.  

Sages conseils
Ne dis rien que tu voudrais pas

que Dieu entendit.

Ne fais rien que tu ne voudrais

que Dieu vit,

N’écris rien que tu ne voudrais pas

que Dieu lût.

Ne lis aucun livre que tu ne vou-

drais pas que Dieu te dit: Montre-le-
moi.

Ne vas nulle part ou tu ne voudrais
pas que Dieu te trouvât.

Ne fréquente personne avec qui tu

ne voudrais pas que Dieu te rencon-

trât.

N’imploie pas une minute pendant

laquelle tu ne voudrais pas que Dieu

te demandât: que fais-tu?

Mgr SYLVAIN.

 

Je commence à voir que mon ma-

ri ne m’a épousée que pour mon
argent.

Que cela te console, ma
chère. C’est une preuve qu’il n’est

 

Confidences fémines pas tout à fait aussi simple qu’il

— Je suis bien malheureuse! en a l'air.

 
 

© 1959, World

Chéri, fl vient d’arriver un accident à mon budget de
nourriture de la semaine.
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Queteux et philesophe...
depuis 30 ans

“C’est cette année, ma tren-

tième année, que je barlin-

gue... a pieds, par toute la
province! Quinze à vingt mil-

les par jour! Dans les derniers

mois, j'étais en Abitibi; sauf

les villes, c’est pauvre... Bar-

raute, Senneterre et les can-

tons... ça vit au jour le jour,

comme moé!

“Ca fait déjà deux ans, que

je n’ai pas passé à Montma-

gny! Y a du bon monde, mais

des lézineux en masse... Par-

lez-moé pas des postes de po-
lice pour coucher! Y ont mê-

me pas une paillasse à mettre
sur le “creen”...

“Un bon jour, il va falloir

que je m'’arrête! avec la ma-

nie d’afficher aux entrées des

villages, qu’on accepte pas de

quêteux... le métier devient

pas mal dur! Pis, faudrait que

je mette enfin pied à terre;
j'ai déjà cinq volumes de notes,

que j'ai ramassées ici et là, de-

puis trente ans! Faudrait que

j'arrête un peu pour compiler
cela et me trouver des com-

manditaires pour publier ça!
Les gens trouvent ça curieux,

un quêteux qui se mêle de par-

ler philosophie, de rencontrer

les députés, ministres, Clubs

Richelieu, Chambres de Com-
merce et autre!”

C’est ainsi que volubile et
émaillant son parler d’anecdo-

tes savoureuses, le “Grand

Quéteux”, qui marche à pied
depuis trente ans, qui a par-

couru tous les recoins de la

 
Quelle est soudain cette

ombre noire qui surgit du
bane de neige et de la pou-
drerie et fait si grand con-
traste avec la blancheur du
ciel et de la terre... lundi ma-
tin... “le Grand Quéteux...”!
marchand de bonheur!

établir une comparaison entre

lhospitalité des postes de po-
lice, d’un cultivateur, d’un gros

commerçant ou d’un profes-

sionnel. I] ne quête pas de por-
te en porte, mais demande à

celui qui veut bien le rece-
province et qui en sait long syr« A+voir ce dont il a besoin. Jai
les “petites” grandeurs de nos
respectables concitoyens, s’est

confortablement installé dans

notre bureau, sans même pren-

dre la peine de se déballer un
peu de l’étrange épaisseur de

l’accoutrement qui le protège du

froid, dans ses randonnées.
Mon interlocuteur a du style.

Il parle bien et accompagne ses

explications de démonstrations

évocatives. Une carte d’identi-

fication m’apprend qu’il se

nomme Isaie Bodnoff et qu’il

est né à Montréal. Il a qua-

rante-six ans. Son porte-mon-

naie, pas trop garni d’argent,

regorge d’autrepart de photos

diverses, avec ou sans barbe,

d’articles de presse. On y re-

connait la signature de confrè-

res de divers journaux de la
province,
Les mêmes choses revien-

nent; notre mendiant est épris

des lettres et lit beaucoup; il
couche à la belle étoile en été,

et l'hiver, il se fie à la généro-
sité des bonnes maisons. Il

est libre comme Jair, dit ce

qu’il pense, il va où il veut!

C’est un amoureux des étoi-
les, un dilettante de chants

d'oiseaux, un disciple de Rous-

seau qui s’ignore. Il se résume

Tlui-même d’une seule phrase:
“Je suis un quêteux à la hau-

teur de Ja situation; la qué-

teuserie, c’est mon métier et

je le crois aussi honorable que

bien d’autres, qui se veulent
respectables mais vivent dans
la médiocrité”.

Ce qu’il fait de son temps?

Il écrit, me dit-il. Ou plutôt,

il compile des notes et des im-

pressions. Un jour, il écrira un
livre sur la vie d’un mendiant

qui a trente années d’expérien-

ce à son crédit. Pour le mo-
ment, il consigne ses observa-

tions. Il peut, comme pasun,

à peine le temps de l’interrom-

pre pour l’inviter à diner...!

A la maison, la conversation

continue sans arrêt. Gai et pré-

venant pour les enfants, il est

également poli et connaisseur
des mets que lui sert la “da-

me” de la maison. Sa grati-

tude s’exprime franche et i-

magée. Les femmes... il les

respecte; il les aime bien, mais

il les respecte. “ Je fais bien

attention de ne jamais ren-

trer dans une maison où il

y a une femme seule ou des

petits enfants qui pourraient

avoir peur de ma barbe”! Il ne

se cache d’ailleurs pas que

sa tenue vestimentaire, malgré

son allure bizarr:, .st prôpra

et soignée... “et qu’il en est

est ainsi de sa personne...!”

Comment en est-il venu là?

Abandonné dès sa naissance,

il a été recueilli dans unz fa-

mille du comté des Deux-Mon-

tagnes. Son éducation a été

un peu négligée. Il n’a au-

cune instruction... officielle,

mais en a appris le long des

routes et des rencontres.

Au moment où il me déclare

qu’il va revrendre la roue

comme il est survenu, dans la

neige et la poudrerie dz fin de

s.mains, alors que la plupar:

des chemins sont impraticables,

je lui vou:se quelques dol-

lars qu’il veut aussitôt me ren-

dre à s- manière... en se

faisant photographier avec le

rédacteur. Il avai une camera,

mais elle s’est brissée au froid:

“Tu ne connaîtrais pas quel-

qu’un qui m’en donnerait u-

ne...! Ca me manque pour

étayer les livres que je pré-

pare! Un coup de téléphone

a M. Roger Blanchet, proprié-
taire de la Pharmacie Mont-

magny, et voila notre quéteux

assorti d’une caméra en mé-

tal... qui ne casse pas au

‘froid, d’un étui de cuir et de

films... pour le prix d’un

grand merci! Reprenant sa

canne, notre quêteux philoso-

phe commente, en sortant de la

pharmacie, que le geste de M.

Blanchet, ça compense pour

la déception que réservent aux

mendiants d’autres personnes

trop bien assises sur leurs
biens... et leur réputation!

Ce soir, il pourra coucher à

l'hôtel; ça tombe bien, car il

est un peu grippé... ce qui ne
lui est pas arrivé depuis bien

des années! Bien le bonjour...

et gardez-moi les photos, je

repasserai, je pense bien, l’an-
née prochaine...! Je m’excu-

se, mais l’année dernière, je
n'ai pu venir vous rencon-

trer, parce que mon itinéraire

m'avait conduit sur la Côte
Nord... et c’est pas mal

loin... à pied!

 

  

SIMONE 1ère
duchesse du festival

de I'O.T.J, de St-Francois

vous invite cordialement

a un “BARN DANCE”,

samedi soir, le 2 février,

au “Rendez-vous
des Copains”.

Orchestre invitée:

“Tha Barn Boys”.

Tenue vestimentaire :

chemise à carreaux pour

messieurs; blouse et jupe

pour les dames. 
Bienvenue à tous: aucune sollicitation ne sera faite.

Organisation de Simone Iére.    

   
Entrons un peu, histoire de se ré:hauffer.... de refai-

re connaissance.... et d’en “conter’ quelques bhonnes...! Voi-
là deux bonnes années qu’on marche. qu’on barlingve.... et
qu'en ne s’est pas revu! Plume en main, notre rédacteur
e rontente d’écouter, d’apprécier les réparties du quêteux
philosophe et d’en enrégistrer le plus possible... pour ies 1e:-
teurs du Peuple!

 

Le Carnaval /'Spatial"* suscite
joie et enthousiasme

Le Carnaval des Jeunes a débuté ses activités vendre-
di soir dernier dans une atmosphère d’enthousiasme et de
jcie; au-delà de 500 enfants ont participé à la Parade d’ou-
verture et accompagné le Bonhomme Spatial, confortable-
mentinstallé dans sa fusée. La multitude et la diversité des
casques “spatiaux” ont donné à la manifestation un carac-
tère vraiment carnavalesque.

Samedi avant-midi, le 26 janvier, il fallait passer par
l’Eco'e Beaubien pour constater quel intérêt et quel entrain
les jeunes apportent à leur Carnaval. A certains moments
on aurait cru que les murs allaient céder sous les chants et
les cris des enfants.
Prix et récompenses en abondance

À l’occasion de cette première fin de semaine du Car-
naval “Spatial”, on a distribué $145.80 en prix et en récom-
penses à nos jeunes. Durant toute la durée du Carnavalet
jusqu’au Mardi-Gras, les différents Comités d’activités
soit: La Société Saint-Jean-Baptiste, le Club Riche'ieu, les
Chevaliers de Colomb et l’Association des Professeurs se
proposent de distribuer encore plus de $1,200.00 en récom-
penses aux jeunes de Montmagny.
Budget de $1,500.00

Le budget dont dispose actuellement le Conseil des Loi-
sirs de Montmagny pour le Carnaval “Spatial” des Jeunes,
soit un peu plus de $1,500.00, sera entièrement affecté au
profit de la Jeunesse de chez-nous. Soit dit en passant que la
Vente du BonhommeSpatial a rapporté la somme de $848.-
40; nous devons féliciter et remercier les Cercles Lacordai-
re et Sainte-Jeanne d’Arc pour la part active et précieuse
qu’ils apportent dans le financement du Carnaval “Spatial”
des Jeunes,
Monuments de neige

Le concours des Monuments de Neige, organisé par le
‘Club Richelieu de Montmagny, a été lancé officiellement
mardi dernier au cours d’une émission radiophonique, réa-
lisée par le Poste CKBM de Montmagny. Cette émission s’a-
dressait spécialement aux jeunes des classes primaires qui
étaient tous aux écoutes au moment du programme. Les con-
ditions et les détails du concours ont alors été donnés à tous
les jeunes et il est déjà certain que désormais les monu-
ments “spatiaux” vont pousser comme des champignons
en face des habitations et dans les cours des Ecoles.
Soirées de Hockey

Mercredi soir, un bon nombre de jeunes et quelques a-
dultes se sont rendus à l’Aréna pour assister à une premiè-
re soirée de hockey, organisée dans les cadres du Carnaval
des Jeunes. Une vingtaine de dollars ont été dsitribués en
prix à nos jeunes athlètes, qui, en retour, ont bien fait les
choses en disposant de l’équipe de St-Paul de Montmagny
par l’imposant pointage de 6 à 0.
Prochaines activités

Voici, en terminant, les prochaines activités du Carna-
val des Jeunes; Une autre soirée de hockey est annoncée
pour le 6 février. Vendredi soir, le Bonhomme Spatial se
promènera par les rues de la ville pour annoncer les activi-
tés de fin de semaine, soit la fête des enfants de l'Ecole
St-Thmas 3 9.30 hres a.m., samedi, et la soirée récréative
des adolescents et jeunes travailleurs à 8 hres p.m.

Le Carnaval “Spatial” des Jeunes poursuit ses activi-
tés et le but des organisateurs reste absolument le méme:
donner à nos enfants et aux jeunes gens des loisirs sains,
qui leur conviennent et qui leur plaisent. En plus des grou-
pements déjà mentionnés, il nous fait plaisir de souligner
la col'aboration efficace du Poste CKBM, des journaux:
Le Peuple et le Courrier, ainsi que la Direction et du Per-
sonnel de l’Ecole des Arts et Métiers de Montmagny.

Le Comité de Publicité,


